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Après les fêtes de Prague: 

L'unité de la Petite Entente 
vue de Tchécoslovaquie 

Prague, 6 novembre. 

&SteN ;as, BLMWi 

Sous le signe du réalisme: 

Un déclai:ation· de M .. StojadïnoYïé 
su:r la. politique ext~i:ieur~ 

Le grand magazine londonien, le 
.,S,mday Dispatch". a publié sous Je 
titre ,,L'homme d'artio11 d11 royal/me 
de Yoffgoslavie", une interview de M. 
le dr. Milan Stojadinovié, président 
du Conseil et ministre des Affaires 
étrangères. 

Le Président du Conseil a déclaré 
notamment au journaliste britanique: 

.,No11s aions nec la Grande-B1e-
tag11e bea11ro11p a'inlérêts comm1111s, 
sm·to/11 dc.11s la Méditerranée. et 110111 
garderom /011jo11rs po11r la 11atio11 
/J r1ta11111qlle t amitié la ptm cha11de, 

des rapports rmso-ger111a110.polo11aiJ , 
q11i sont èll dehol's de la sphère de1 in-
térêts politiq11es pratiques. No11s 11'a-
vo111 pas j1,sq11'à préimt 1wo111111 la 
Russie soviétiq11e, ca,· nom ne lro11. 
11011s pas 11écessaire de modifier trop 
vite notre a1tit11de actilelle. Provoquer 
dcs rom plicatiom, ·c'est trao·aillà à 
l' e11co11tl'e de ce q11i eJt pMtiq11e. 

Les intérêts politiq11ès les plw i m-
111ét11at1 de Jd Y 011gosf'!lv1e t·entrent' 

sa11ce1 ocride11tales q11e liO!fJ 11e le 
10mmes à la so/111io11 des problèmes 
de l'E11rope re1111'a/e et de l'Eflrope 
d11 s11d-est. Da111 l'état act11el des 
choses; 11011s ne. pouvons pas' hidem• 
ment adopter d'ar•a11ce 1me attit11de 
déterminée i-is-ii-iù de la ro11 f é, e11ce 
de Locamo projetée". 

" 
Le rédacteur diplomatique du ,,Su•1-

d~y Dtspatrh" a aaompagné les dé-
clarations du Président du Conseil 
d'amples commentaires et d'un vif 
éloge de M. Stojadinovié: 

es re HMA A -B 

La réélection 
de M. F. Roosevelt 

Si un amateur de statistiques regar-
de le nombre des voix qui, dans toute 
la Confédération, se sont portées sur 
M. Franklin Roosevelt, la victoire du 
Président lui a donné la majorité dans 
46 Etats sur 48, et son nom a groupé 
26 millions de suffrages contre 7 6 
millions environ qui ont voté pour 
son concurrent, M. Landon. 

Mais, si l'on examine le nombre des 
m;.ndats qu'a obtenus M. Roosevelt, 
le triomphe est plus éclatant encore, 
puisque 523 délégués sur 537, consti-
tuant le collège électorat qui élira dé-
finitivement le Chef de l'Union, ont 
reçu le mandat impératif de voter 
pour le candidat démocrate. 

quent un peu d'éclat et n'en imposent 
guère aux ioules. 

M. Roosevelt se vantait, au contrai-
re, d'avoir dépensé beaucoup: prise 
en charge par le Trésor des secours 
aux chômeurs, crédits à la production 
agricole, bref, colossales dépenses; il 
faisait plébisciter avec le N e w 
D e a 1 la politique de l'argent facile 
et le retour à la prospérité. 

·,,.Jnte, 
·act 
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L'année actuelle marquera dans 
l'histoire de la Petite Entente une 
date mémorable. Lors des délibéra-
tiom; de son Conseil pennanent, pour-
suivies au mois de mai 1936 à Bel-
gr&de, les négociateurs ont affirmé 
catégoriquement, et en précisant mi· 
nutieusement tous les détails, l'unité 
-bsolue de la Petite Entente dans ses 
rapports avec tous les Etats, dans 
toutes les questions et en toutes cir-
constances. Ils ont ainsi répondu à 
ceux qui, au moyen de diverses pro-
positions occultes, veulent attirer l'un 
ou l'autre membre de la communauté 
à collaborer avec d'autres groupe-
ments, pour tenter de désagréger la 
Petite Entente. Peu après, cette unité 
a été encore confirmée à l'occasion 
du voyage à Bucarest du Prince-Ré-
gtnt Paul et du président Benes. Les 

dans son propre intérêt. La Rouma-
nie voit d'ailleurs dans le rapproche-
ment soviéto-tchécoslovaque des a-
vantages politiques pour l'Etat rou-
main. Il est évident que tant qu'exis-
teront des relations .amicales entre• la 
Tchécoslovaquie et la Roumanie, l'U-
nion soviétique ne se livrera à aucune 
action dirigée contre la Roumanie, 
pays allié de la Tchécoslovaquie, et 
ne fera valoir d'aucune mllJlière la 
revendication qu'elle avait jad1s· for-
mulée au· sujet de la Bessarabie. Le 
point de vue de la Tchécoslovaquie 
est d'ailleurs identique en ce qui con-
ct:rne l'alliance polono-roumaine, car 
il est douteux qu'étant donné- les al-
liances de la Pologne avec la Rouma-
nie et ·avec la France, Varsovie puisse 
adopter une attitude hostile à l'égard 
d'un allié de ces deux Etats. 

Les bonnes dispositions des Etats 
de la Petite Entente s'appliquent à 
tous les Etats voisins ainsi qu'à tous 
ceux qui s'efforcent d'assurer le déve-

La Y o11go1la·vie envisage l'E11rope 
t/'1111 point de 1111e 1trirtement prati-
q11e. Une entente e11ropée1111e géné-
rale serait idéale, 111ais il .est diffi-
cile de réaliJer 1·apide111e11/ les idéa11x. 
St1r celte voie se tro11vent to11jo11rs ·des 
diffimllés d'o rdre pratiq11e. A11ssi la 
Y 011gosiavie croit-elle que po11r le 
mai11ûè11 de la paix dam les ro11di. 
tio11s actuelles de l' E11ro pe la métho-
de la pl11s pratiq11e est le système de1 
pacte; régio11a1rx. 

dans la sphère des groupes de la Pe-
tite Entente et de l'E11tente balka11i. 
qr;c, Chacun de c.es pa)'S co111er'Ve l'en. 
tière liberté d'action pol(r veiller, se• 
Ion ses vues, à ses intérêts partimliers, 
ainsi q11e po11r rechel'Cher des a111iJ 
en dehor1 de ces alliances. Entre le1 
Etats de la Petite E11teme et de l'E11-
lenle baU,amq11e règne fa conjia11ce 
la pltis complète. A11ssi n'y a-t-il l'ie11 
d'i11rompa1ible entre 1101 e11gageme11/1 
mvel'S les Etats amis dl './a Petite E11• 
tente et rie I J:.ntente batkanrq11e et 

,,Po11r le p,,ésident dt! Conseil yo11-
goslave et Mi11istre des affaires étra11-
gères, /' 011 peut dire qu'il n' e1t pas 
seulement l'homme le p!11s fort, m,ûs 
a1usi l'homme le pl11s pratiqt1e en 
•[011gosla11ie, l'homme do11t le1 vues 
politiques daliJtes et 1111e parfaite 
co11Jpréhensio11 des aff ai•·es ont per. 
mis à la Y ougoslavic de jouer t111-
jomd' hui le rôle co11d11cle11r dans 
l'Emope centrale et dn S11d-esl. 

Ce système majoritaire, par la pri-
me qu'il assure au vainqueur, répond 
à l'idée que chaque Américain se lait 
de la magistrature suprême. La Con-
stitution attribue au Président des 
prérogatives plus étendues que celles 
de la plupart des monarques; tout 
converge, les moeurs comme les lois, 
pour lui donner, dans l'ordre de l'exé-
cutif, une autorité exceptionnellr. 

Qu'importaient aux masses électora. 
les les libertés que le Président avait 
dû prendre avec la Constitution et 
qui lui avaient valu naguère un con-
flit avec la Cour suprême? La classe 
supeneure, celle des p e I g r i m s, 
des authentiques descendants des 
puritains, reste encore accessible à 
ces arguments. Mais l'immense prolé-
tariat, où l'élément américain côtoie 
la plébe des races exotiques et la 
Ioule des ;mmigrants, ne se soucie 
plus de ces subtilités. Le parti démo-
crate est, par tradition, son refuge. Il · 
l'étajt d'autant plus dans l'élection de 
7936 qu'jl aparaissait comme le parti 
de la prospérité, celui qui fabrique 
des millionnaires en série. 

1 
1l1ibérations de septembre 1936 à 
lSratislava l'ont fait également ressor-
tir d'une manière aussi nette; à cette 
occasion le communiqué officiel s'est 
réfëré au communiqué de Belgrade et 
a, pour la première fois, annoncé à 
l'opinion publique étrangère ce qui 
vient d'être confirmé à nouveau d'une 
manière éclatante, que .,I' un it é 
ù trois .Etats doit être 
encore p 1 u s .a pp r of on die." 

C'est dans cet esprit qu'ont été me-
nés les pourparlers de Prague et 
qu'ont été fixées les directives de la 
Petite Entente sur les relations réci-
proques des trois Etats. Leur colla-
boration depuis la guerre, qui, dans 
ic chaos des dernières années, :ippa-
raît comme la manifestation d'une 
unité extraordinaire, repose non seu-
lement sur le statut d'organisation du 
Conseil permanent de la Petite En-
tente, mais encore sur la profonde 
expérience que Bucarest, Belgrade et 
Pregue ont apportée à leur commu-
nauté diplomatique. Où se trouve-

ient respectivement les trois Etats 
s'ils n'avaient pas poursuivi si assidû-
ment une politique de la Petite En-
tente? Le simple lait que, bien que 
depuis la nâ'issance de la Petite En-
tente jusqu'à ce jour ses adversaires 
lui aient prédit qu'elle se désagrége-
rait et tomberait en ruines, celte com-
munauté n'a pu être ébranlée ni par 
le marasme qui a suivi la liquidation 
le la guerre mondiale, ni par l,es . , r 

1tnds soubrNt1uts de la cnse eco-
lmique, ni par les déplacements 

,iassagers de puissance dans la con-
stellation européenne est déjà en lui-
même une preuve que les Etats de la 
Petite Entente ont été et sont con-
scients de leurs forces, de leur effi-
cience. de l'équité de leurs buts poli-
tiques. 

La visite du Roi Carol a confirmé 
deux points de la politique de la Pe-
tite Entente : d'une part le (espect des 
ob niions assumées, comportant la 
fidélite absolue à l'égard des alliés, 
d, l'autre le désir de collaborer avec 
tous les Etats de bonne volonté. 

Les Etats de la Petite Entente pos-
sè-Jent en commun un allié: la France. 
Les déclarations de Prague ont à 
nouveau montré que les relations d'al-

h Jiance existant entre la France et les 
Etats de la Petite Entente restent l'un 
des piliers de la politique constructi-
ve d'après-guerre. II est vrai que, de-
puis quelque temps, certaines objec-
tions critiques ont été iom1ulées dans 
les pays de la Petite Entente à l'é-
gard de la France, mais elles ont 
porté surtout sur des questions éco-
nomiques. La Tchécoslovaquie et la 
Youi:(oslavie se plaignent du délicit 
constant marqué à leur détriment par 
la balance commerciale entre elles et 
la France. Tous les Etats de la Petite 

1 ente sont d'avis qu'à ce point de 
la politique économique française 

. 1t •tre révisée. 

loppement pacifique de l'évolution 
européenne. Lors des délibérations de 
Prague, le Roi Carol, le Président 
Benes et les deux ministres des Affai-
res étrangères ont à nouveau affirmé, 

. La }' 011gosla1;;e ne désire entrer 
da111 a11c1111 des ilocs européens ad-
ve,ses q11i., en ces der1ria1 1.-mp;. se 
dessi11e11t. · 

comme aux conférences de Belgrade Avec l'Allemagne, la •Y o11go1lt11•ie 
et Bucarest, que l'attitude éventuelle e11/1'ettent ae1 rapports ro111111e,r1a11x 
des pays de la Petite Entente a été excellents, et /n rapports politiques 
définie dans tous les détails pour aiec ce pay1 10111 de1 pJ,,1 11orma11x. 
chacune des questions d'actualité. A,, com, de la périod~ de f'appli-
C'est une application de ce principe catio11 des sanctions, 1w"1 arnm per. 
suivant lequel les Etats de la Petite d,1 fa plus grande partie d11 co111mer-
Entente sont ,obljgés de s'entendre ce avec l'Italie. 0 11 a priJ des mesu-
~vant tout!,\, action diplomatique irn- res' pour reprendre pa,tie/lement le 
portante. Cette obligation signifie en inàrrbé Îta!ten perd 11. ,HaiJ cet effort 
fait que les Etats de la Petite Entente dema11Jq dn temps. Pour l'instant, 
s'efforceront toujours de réaliser un J'Allemag11e représente 1111 111ttrché 
ajustement global de leur:, relations ,ù p1emi€.- ordre po11r les produits 
avec les autres Etats, et que si, dans r1,g1icoles yougoslaves. 

110s · rapports d'affaires avec l'Aile-
111ag11e 011 nos autre,. inlé.-éts avec· la 
Gra11de-Bretagne et la France. 

Différents plans 0111 1été exami11éJ 
au co11rs de la récente conférence de 
ta f' e/1/e J:.11tente à Jjrahslava afm 

d' amélio,,er la collaboration économi-
q11e enlJ'e les dive,s pa;s d11 Ba1s'fn 
da1111bien: la Tchécoslovaqme, la 
Ro11ma11ie, l'A1111·iche, la Hongrie et 
la Y 011go1lavie, ainsi que l'Allemagne 
et l'Italie. 

No11s ronsidhons q11e, du poi11t de 
wte des affaires, il e1/ lllile d'é111dier 
des plam de cette sorte. A11Ssi lem 
a./.011 co,;sacré la plw grande a11e11-
tio11 à la àmfirence dei experts éco-
r.omiq11e1 de la Petite Entente à Bt1-
carest. 

.M. le dr. Stojadi11011ié ré10111 ar er 
s11ccè1 la q11es1io11 i111érie11re ainJi q11e 
les q11estio11s de la politique extérie11-
re d'une manière q11i ressemble bea1t-
co11p aux méthodes de travail em-
ployées pa1 les dirigeants des grandes 
entreprises financières et commercia 
les. 

Il parait q11e 1vf. Stojadi11011ié visi-
tera prochainement l' A11gleterre. Mais 
la date de Cl! W)'age 11·e1t pas encore 
ofjiç_ic/!ement - fixée. Dt-illS /011s les 
cas, M. le dr. Stojadi11ovié -pe111 être 
asmré q11'il 1ro11vel'a à Lo11d,,es 1111 
acmeii des phrs chaleureux, rar le 
Préside,i/ du Conseil yo11goslave n'est 
pas 1111 étranger dans ce pap 011 il a 
f ail 1111e pa, fie de ses ét11des. 

L'esprit pratiq11e de M. le dr. Sto-
jadi11ovié, son bo11 sens el ses vues 
d'homme d'affaires sont faits po11r 

un cas quelconque, cela n'était pas• A vec la Russie, 11011s 11' a· 011s pa1 
po~sible, chacun des trois Etats ne de rela1io11s éco11011,iq1,cs el, a11 point. 
pourrait négocier qu'à la connaissan- de vue politiq11e, nous ne 110111 i11té-
ce et en plein acco: d avec les deux ,·e1s0171 pa1 ,;11x q11e1tio11t comme celle 
autres Etats. -----------------~------------

Si, par exemple, la Tchécoslovaquie M . G . KJos~lvanov S. M. la Reine - ·d~ Mme Girsa, de Mme Ixmbicki et 

En ce qui conceme ' la co11fhe11ce 
projetée des puissances Iocamje1111es, 
termine le Président du Conseil, now 
sommes 'évidemment 'moim directe. 
ment intéreJJés à l'entente des p11is- plaire aux Anglais.'' 

voulait isolément ajuster ses relations et le rapprochement ·de Mme Karadfov. 
a\'ec le plus grand de ses voisins, 1 y 1 1 et S.A.R. la Princesse Olga Aptès ces visites, Sa Majesté et ovt;c a ougos av e d h ·t, 
elle serait tenue de te faire, non seu- à la vente e C art e S. A. R. la Princesse Olga ont fait 

d d C d 1 S "- M ·i.. " cercle et le thé fut servi. S, M. J,1 lement en respectant d'une manière M. Kjoseivanov, prési ent u on- e a ,, rpsa<a aJa<a 
absolue ses obligations découlant de ,eil de Bulgarie, a donné au repré- Reine a quitté cr.suite la vente, cha-
la Petite Entente, mais après avoir sentant de J' Agence Avala une décla- 1Eureu~c.ment saluée par l' assistance, 

S. M. la Reine Marie et S.A.R. la d. J p · 01 · J dtmandé l'agrément de ses deux par- ration où il fait écho à ce lle de M. . tan 1s que a rmcesse ga prit p ace 
Princesse Olga ont assisté dimanche ' t bl d' JI , d tenaires dans cette conununauté. La StoJ·adinovié ap rès l' entrevue de Kri- a sa a e et ven 1t e e-meme e 
à l'ouverture solennelle de la vente . b b' rm,~o lavie ,ferait de même en ce qui éim nom reux o Jets. 

t 1 ,,. 1 . 11 1 :11 , 1 -., •Jldf. , . , ï . . 1 cÎe charité ocgarJisée par la Société de 0,, 
ouche $el re ation~ ~:,;ec, 1 t~li':;: .. ~- ,-il. e p1m io11s ~m11 er q:11 11 ex1s e la Sr jJka Majka ( ,,ivl ère 1er be" J, 

1 11 C'est à bon droit que M. Krofta, pal de Brdgdre qlll ne SOI/ pas parti- dans.les salles du Cercles des offi- i.e Prince-Régent 
ministre des Affaires étrangères tché- san sincère de la politiq11e de rapp-ro - ciers à Belgrade. ef la 
coslovaque a pu -réagir, à la commis- chement avec la Y 011goslavie. A l'en . 
sion des Affaires étrangères de la contre a·es ltl!tes d11 passé, nos de11x 
Chambre, contre le dernier discours pe11ples si proches par les co11/11111es, 
prononcé par le président du Conseil la lang11e et le sang se sentent a11. 
italien, dans lequel M. Mussolini a jo11rd'h1ti, pour ainsi dire, comme 1111 
lait ressortir qu'une révision était ùé- se11I penpfe. Celle poliliq11e 11e dé. 
sirable pour la Hongrie. Le Ministre a pend plus S<'!t!ement dn hommes qui 
exposé à quel point il serait erroné se /rom ml a la téle t/11 pays, ca, q11i 
de croire qu'au sujet de cette ques- que ce soit qui 1,ie11dra après moi 11e 
tion les Etats de la Petite Entente ne pe,111•ra mener 1111e politiq11e diff éf'eu. 
Sëraient pas unanimes. Chacun d'eux te. Celle politiq11e 11'est dirigée co11tre 
se rend trop bien compte que la revi- pe,·so,me. P:rso1me 11e doit la Clain. 
sion ne s'arrêterait pas aux frontières dre. Son 1tuiq11e but est d'établir les 
d'un seul Etat. Ceux qui sont au cou- r<1ppc1'/s les 111eille11rs entre 110s deux 
rant des délibérations de Prague sa- pN1plcs f1èns et de contrib11er à ga-
vent que c'est justement la Roumanie ra11tir la paix dans les Balkam. 
qui a signalé cette évidence logique, Il s'agit désormais de donner à cet-
sons avoir alors le pressentiment de Ir politiq11e de rapprochement 1111q 
la rapidité avec laquelle son argu- forme concrète et d'atteindre ainsi le1 
mentation deviendrait d'actualité. ré.wltats le1 meil/e11rs po11r le bien et 

Voulons-nous résumer en quelques le progrès de nos deux peuples." 
mots tes résultats de la visite du Rai Comme le représentant de !'Agen-

ce A va/a demandait au Président ce Carol Il à Prague? Il nous faut répé-
ter les paroles officielles prononcées <ju' il y a de vrai dans les bruit~ ré-
à diverses reprises: que la Petite En- pandus scion lesquels il fut questior., 
tente n'est pas petite, mais qu'elle est lors d~s po~rparlers d~ Kri~im, de la 
une grande force sans la collabora- formal_1cn d un pacte a trois, entre la 
tio d · • 1 rt d l'E Turquie, la Bulgane et Ja ) ougosla-n e qui m e so e urope cen-1 . • - • · 
traie, ni celui de l'Europe orientale vit,_ M. KJose1vanov repondit que ces 
ne peuvent être assurés. bruits ne reposent sur aucun fonde-

ment. 
Le Roi Carol a été accueilli en Il · · d · · 

,, 11 existe pas e t'dlSOIIS par/1c11-
Tchécoslovaquie avec une sympathie Lières q11i jmtifieraient la conc/11sio11 
extraordinaire. A toutes les stations d' 1111 tel pacte. E17tre 1105 de!lx pay1 
la population ,e pressait en foule pour il ,l'existe mmme q11estion pendante 
saluer au moin5 par des acclamations et 11011s sommés liés avec la Tlll'qnie 
et des gestes le train royal. Il en était par 1117 pacte d'amitié. Jl est vrai q11e 
de même aux passages à niveau. A 12ous avons à régler certaineJ ques-
Prague, malgré un temps défavorable, tiens avec la Grèce et la Roflll/(illie, 
la foule formant la haie a été évaluée maiJ e//n seront résol,;es s,rccessiie-
à une demi-million de personnes. Le 

S. M. la Reine au comptoir 
de S.A.R. la Princesse Olga 

Princesse 
à Londres 

Olga 

L.A.R. le Prince-Régent Paul el la 
Princesse Olga sont partis de Y ougo-
slavie pour Londres où ils arrivent 
aujourd'hui à 17 hrnres pour passer 
quelque temps chez L.A.R. le Duc et 
la Duchesse de Kent. 

les milieux compétrnts affirment 
que cette visite aura un caractère 
strictement privé. Mais Son Altesse 
Royale profitera très certainement 
de son séjour à Londres pour s'en-
tretenir avec de hautes personnalités 
de Grande-Bretagne. Les milieux po-
litiques britanniques attachent une 
grande importance au voyage de 
S,A.R. le Prince-Régent Paul. 

L.11 anniversaire 
de 1.11armistice 
Novembre est le mois du souvenir. 

2 11ovembre, fétc des Morts, picu~LS 
zadt.fofre des pravoslaves s:Jccédant 
aux req11iem des catholiques. 11 no-
vembre, fête de J'Armistice. Les 
deux dates sont si proch<és de la Tous-
sai nt que les mèmes rites funèbres se 
succèdent, d'une semaine a l'autre, 
pour honorer ceux qui sont les ,.saints 
de la patrie.'' 

A Belgrade les monuments aux 
Morts de la guerre sont édifiés au ci-
metière; ils ne sont pas séparés de la 
grande foule qui a lutté et souffert 
avec eux pour la liberté nationale. 

t:ors de la visite du Roi Carol à 
Prague, les relations d'alliance des 
Etats de la Petite Entente avec leurs 
autres alliés ont été également exa-
minées. La Tchécoslovaquie salue la 
collaboration de la Roumanie et de ta 
Yougoslavie dans !'Entente balkani-
que, étant persuadée que cette autre 
Et1tente est un facteur constructif 
dans l'organisation des secteurs ré-
gionaux de sécurité. De son côté, la 
Roumanie a exprimé clairement que 
Bucarest, comme Belgrade, comprend 
li: r.olitique poursuivie par la Tché-

Souverain et le prince héritier Mihaïl 
ont été l'objet d'un accueil aussi cha-
leureux à Brno et à Bratislava. 

111e11t. 
Nom ne po11vo111 meller d'autre 

politique que relie q11e 11011s me110/lJ 
à I' heme act11e!le: vivre en bo/lJ ,-.1p-
ports ai•w tom 110s voisim et travail-
ler a,1 maintien de la paix dans les 
Balka11s, No11s 11e demandons rien de 
plus <{lie la paix JIii' 1101 J ro11tière1,. et 
cette pa.:x existe." 

S. M. l;t Reine et S. A, R. la Prin-
cesse Olga fu rent saluées pac Mme 
Perovié femme du Régent royal, 
Mme Stojadinovié, femrrue du Prési. 
dent du Conseil, Mmes Dj. Janko. 
vié, Vrbanié, D. Letica, Subotié et 
Djordjevié, ainsi que ·1es dames du 
comité. Dans l'assistance se trou-
vaient M. le dr. Stc.jadinovié, prési-
dent du Conseil les ministres MM. 
Vrbanié, Cvetko,:ié, le gênéral Macié, 
le ministre d'AJlem;•gne, M. von 
Heeren, le ministre de Pologne, M. 
Dembicki le ministre de Td1écoslo-
,aquie, M. Girsa, la comtesse de 
Dampierre et les dames du corps di• 
rlornatique. 

C'est donc au cimetière que se dé. 
roule ce IJlJ!tin Ja cérémonie commé-
morative de l'armistice du 11 novem. 
bte dont le Ministre de France prend 
chaque année l'initiative, 

M, de Dampierre, assisté de M. 

, lovaquie à l'égard de la Russie 
so;jétique et qu'elle accepte le traité 
défensif tchécoslovaco-soviétique. Cer-
t~s Bucarest, comme Prague, repous-
se la doctrine communiste, mais dis-
tir,gue l'idéologie communiste et la 
poJitique de l'Union soviétique, telle 
que ,\loscou est tenu de la poursuivre 

Il ne s'agit donc pas d'un voyage 
où seuls les milieux officiels sont en-
trés en jeu. La visite en Tchécoslo-
vaquie du Roi Carol a illustré le fait 
déjà bien connu que la Petite Entente 
et son importance politique sont com-
prises non seulement par les dirigeants 
et les autorités officielles, mais enco-
re par les trois peuples qui voient 
dans cet organisme un mode commun 
de défense et la garantie de leur 
avenir. CEPS. 

Conférence financière 
La conférence des gouverneurs des 

Eanqu.:s Nationale, des Etats de la 
Petite Entente aura lieu à Prague les 
26, 27 et 18 no\'cmbrë. 

Dès que Sa Majesté eue pris fa 
place d'honneur qui Lui était réservée, 
S. A. R. Ja Princesse Olga déclara la 
vtnte Ollverte. 

Sa Majesté, accompagnée de la 
Princesse Olga, visita ensuite tous les 
comptoirs et fit de nombreuses acqui-
itions. La Reine et la Princesse ache-

tèrent en particulier. des livres fran. 
çais au comptoir de la comtesse de 
Da.mpierre et S'arrétêrent aux tables 

Jean Rivière et de M: le cclonel De. 
thouart, déposera à 10 heures one 
couronne devant le Monument des 
défenseurs de Belgrade, pnis, entou-
ré de toute la colonie françai e et des 
anciens combattants yougosla,·es, il 
sr r~n<lra, au r~q:rie_m qui s::ra chanté 
au omet1ere md1ta1re français. 

Ainsi en cet anni-,ersaire de victoi. 
re, les glo_r!eux morts des de\Lx pays 
amis et allies seront unis dans Je sou-
venir des Français de Belgrade. 

Le succès de M. Roosevelt n'est-il 
pas dû pour une grande part à l'esprit 
d'initiative qui avait marqué, en ces 
quatre années de présidence, toute 
son activité gouvernementale? Comme 
l'a observé Jacques Bainville. les pays 
anglo•saxons, qm s·enorgue1llissent. 
de représenter l'essence même de la 
démocratie, admettent que les peuples 
ont un droit égal, sinon supérieur, à 
celui d'être libres, c'est le droit d'être 
gouvernés. Par sa conception vigou-
reuse de la doctrine gouvernementale 
comme · par son pr~mme hardi de 
réformes sociàres, le Présf ent Roose-
velt a répondu aux aspirations pro-
f ondes des masses américaines. Pour 
enregistrer pareille victoire, il faut re-
monter, sauf erreur, à Monroë. 

* 
La bataille avait été rude. Elle s'é-

tait déroulée avec ce luxe de propa-
gande, cet art de la mise en scène, ce 
ruissellement de feux électriques qui 
sont le propre_ des luttes électorales 
aux Etats-Unis. Elle mettait aux pri-
ses, une fom de plus, l'âne et l'élé-
phant: l'âne démocrate et l'éléphant 
rt'publicain, car les mrutres du Nou-
veau Monde, en bons successeurs des 
Indiens, r~tent bizarrement attachés 
à leurs totems. 

M. Landon, gouverneur républicain 
du Kansas, est un personnage fort 
honorable; bon administrateur, il avait 
comble \faris son . Etat' le déficit btic1 -
gétaire, imposi?' des éè6Romies, réta: 
bli l'équilibre; de tels mérites man-

D'aucuns dénoncent dans M. Roo-
se~·eft un sociapste. Ses adversaires 
l'ont même qualifié de communiste ... 
Au vrai, si l'étatisme a inspiré le 
N e w D e a 1, le Président n'a recou-
ru aux interventions de l'Etat que 
pour contenir la pression d'une énor-
me masse d'intérêts, dont la suren-
chère menaçait l'ordre social. Son 
idée essentielle, ce ne fut pas de favo-
ri~er une classe au détriment de l'au-
tre, mais de hâter la reprise des affai-
res et de rétablir la capacité d'achat 
de la _population. 

M. Franklin Roosevelt pourrait re-
prendre à son compte le discours 
qu'Abraham Lincoln adressait à l'as-
sociation des ouvriers américains sur 
la propriété, fruit du travail: ,,Le fait 
que certains des hommes sont riches 
prouve que d'autres peuvent devenir 
riches, et cela constitue un encourage-
ment à l'esprit d'initiative, d'entrepri- · 
se et d'activité." Ce qui était un 1864 
le langage de - la vérité n'a pas cessé 
de l'être en 1936, du moins· aux .Etats-
Unis où le socialisme, destructeur de 
la richesse acquise, vient de subir une 
écrasante défaite. M. Nonnan Tho-
mas, candidat socialiste, a réuni à 
travers la Confédération toute entière 
quelques centaines de milliers de voix 
sur 45 millions d'électeurs, et le can-
didat comm!1J1iste n'a recueilli qu'un 
nory,br 1ridicule de v-0ix. 

'· . JEAN BOUROOIN 
(Voir la suite en 3-ème p. 3-ème col.) 

L',,Actïon populaire 
fi:anco-you2osla ve" 

et la bénédiction de son drapeau 
L'Action populaire fra11co-1011go-

Jia1 e. dont 1'Erh0 de Belgrt:de a an. 
n0ncé, il y a quelques mois, la fon-
dation p.ll M. Drag, ArnautoviC: d qui 
a pour but de resserrer les liens d'a-
mitié entre les deux pays jusque dans 
les masses Fopulaices de Yougoslavie, 
avait organisé dimanche, dans la belle 
salle des fêtes de la Maison des inva. 
Jiàes, Lt bénédiction solennelle de 
son nouveau drapeau . 

La direction des Alines de Bof 
avait fait don de l'emblème qu i porte 
d'un côté le tricolore français ct de 
l'autre le . tricolore yougoslave, avec 
les ,,armes" de la nouvelle associa. 
tion, l'aigle blanc bicéphale "et le CO<j 
gaulois. Les parrains étaient M. Cvct. 
kovié, ministre de la Prévoyance so-
ciale, et M. René Claude, directeur 
général de la Compagnie française de 
T.S.F. La cérémonie était placée sous 
le patro~age de M. de Dampierre. 

tionnistes, pour le rite catholique. 
Après la cérémonie religieuse, le 

ministre M. Cvetkovié dit l'honneur 
qu'il éprouvait d'être Je parrain du 
drapeau : 

Le discours 
de M. D. Ciretkomé 

sur la reconnaissance 
à la !:'rance 

,,J'ai accepté avec ,me gra11de satis-
faction, car je suis 1111 allcien élève deJ 
éco!eJ f1'a11çaises, et, comme tel j'ai 
jo11i de l'hospitalité de la France après 
le cafraire d'Albanie. L'amitié de 110 
de11x pays ne date pas d'hier, mais 11 
11011s a fa/111 la g11erre mo11diale et 
ses éprellves pour ·-voir q11e 11ô111 pos-
sédions dallJ la 11oble 1Tatio11 française 
des a11,is, jJl11s encore: des frères el 
des alliés fidèles.'· 

Le mini tre ajouta qu'un autre lien 
unissait la Yougoslavie à la France: 
c'est l'amour de la liberté et l'attad1e-

Il nous est impossible de citer tou- ment à la démocratie. D'autre part, 
tes les personnalités qui ont pris part les Yougoslaves ont une grande dette 
à cette fête et qui entouraient le re- à l'égard de l'esprit trançais et de • 
présentant ële S, M. le Roi, le colonel la civilisation dont beaucoup sont, 
Popovié, et M. le ministre de France. par leur formation intellectuelle, les 
Le Président du Conseil et ministre bénékiaires et les débiteurs. 
des Affaires étrangères était repré- ,Votre aJJociatio11 a11ra po11t' tâche 
senté par M. Misié, ancien consul à .ie propager dm1s les masses pop11lai-
Metz. res les pl11s larges le mite de la Fra11-

M. Dragomir Arnautovié, président ce. E11 sal11a111 i·otre drapeau, j'expri-
de l'Action populaire frt:,1co-yo11go- me le voeu que i·ohe t1ctiâté soit d11-
slave, salua le repré:;entant de Sa 1·able et q11'el/e contribue à 1'e11fo1'ce1· 
Majesté et adres,;:i l'hommage de efficacement l'aminé de1 de11x pays." 
l'association au Roi, au Prince-Régent Le ministre de France, q1.i est pré. 
et à la dynastie des Karadjordjevié; sident d'honneur de l'Action pop11-
il rappela le souvenir du Roi Cheva- lai,e fra11co-;011gosla1•e et l'a encou-
lkr Alexandre et adressa un vibrant ragée dès ses débuts, monte à son 
appel au raffermissemrnt de l'amitié tour à la tribune, au milieu des ap-
c.ntre les deux nations soeurs. plau<lissements de l'assistance, d 

Le drapeau _ ce drapeau franco- prononce un import,rnt di cours pour 
yougoslave - fot béni tout d'abord remercier de l'honnrnr qui lui est 
selon Je rite pravoslave par Mgr. Sé- fait par l'association qui a voulu pla-
raphim, évêque de Prizren, œprésen- ccr sous son patronage cette brillante 
tant le Patriard1e Barnabé, puis par drémome: 
le R. P. Jean, de l'ordre des. Assomp- 1 !Vcir la suilc en 2-èmc p. 1-èrc col,) 
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Le salut l //Ill/X q1uli/iv.r . q11e /0IIS le: m11r, .. 
d M de Dampierre pnur se comp1e•1'.he et po11r S.lll!lel:, 

e • d ANès l'cxé•ut:on de la JH.1rsen-au nouveau rapeau r · · , . 
(Suite de la 1 ire p. 7-ime col.) -l:1,se, Li parclc fut donnee aux y,ce .. 
.. A 1O11/e 1Jo11p co111b,ttM11te, ,/ présidents de l'Jssociation, l::_ profcs-

j 11I son d, .. pc.11,. c·crt po111 111e11e1 scur Laurent, dont J'allocut1Jrt c:n 
le bon li p.1cifique co111h,11 dr: l'a!'//· langue française fut un m1gnifique 
ti,· f• :ncn-;011go.ri.11e q11e 1011s 1011s J.crrrrcige ,m paysan yougoslave:, la-
{les gro11pf.r .11110111 des trois corilems boureur et défenseur de sa tcHe, et 
qni 11O11s so,11 co 11mumcs, d c'~st aL: dr. DJordje Pcsié, qui fit un ex-
po11r assurer ,l I otre ,1cûo11 le succès posé précis des buts et des moyens 
q11'elle mérite q11e zous '-'Z<Z pl.icé cl ciction Ju nouveau groupcmrnt. Il 
1 olre (:tenda,J so11.r /,. pro/ :c/Jo11 d1- convient de saluer, comme LW su:c~s 
1 ine. tri:s signi Lcati f, l'accueil fait 1ux nou 

,\1ais le hapti111e auquel I orrs 110011 ,eaux cours de lingue française: cours 
ai·ez Ji ,11mabùmeut co111ié.r Ill' sa11- gratuits, donné; p:u Jes . profes.<eL: 1~ 

,·ait afle,. sam cle bons panai11c1ges: blnholes, qui en un mois ont deJa 
t O11s 11e po11t iez 1111e11x choisir /ç-s réun i plus de 5~0 inscrits. Ce succès 
dmx peuon11alilh appfJlées à tr11i1 est dû pour une grande part it la pro-
,,,,. let f 011ds baptismaux z·otre jeune fYo!gande des dnux secrétaires, MM. 
assoriat1011: .r1. parmi les Fr,wç,tis de Bcgdan Rafovié, fonctionœire ,lu ,',f1-
Belgrade, 1,o11s avez j.:tit appel à l'un oistère_ des . Communications, et le 
de mei comparrioles les plm consi- professeur_ Etienne Cantel. . 
clélé_s- qui, dès la première heme, a I La mus1qu~ mil1ta1re a rie_; plr une 
compris lïmportana de 1O/re . J/101{- rr:1:che_ entrainante cette Ftriotigu_e 
1,eme11t et l11i a apporté l'appo111t de ceremonte qui_ est la P;erru_ere mant-
s',,n dévoliemenl et de son acthità, i• fcstat1on publiyue de I Act,011 ,bop11-
s111s he11reux, sa11s m'en é[o1111e1. que lai,e fra11co•J-01fgosh11·e. 
i·ous a)"iez of,tenu d'autre part /,; con- * 
cours J' 1111 homme politiq11e qui, da11s A l'occasion de la bénédiction d u 
/eJ ha1(fes sphères i/11 go11t·ememe11I, draptau <le la l'A .P.F.Y. , le m arécl;ial 
sa1t 11e pas 01tblier Je pays a11q11ei il Franchet d'Espèrey et M. J_ouis M·.\. 
doit ,me parlie de sa -fomiatio"11 intel- rin , respectivement président d'hon-
/ul11elte. ntur et président de l'association cles 

(j'n si be'att drapeau béni en pré- Amis rie la Y ougosiaiie, ont ad rrné 
serce de delfx semblables pan-,tins ne à M. Dragomir Arnautovié •_n t~lé-
pc11t q11e vo,rs mener à. la -,,ictoire. 1 gramme pour exprimer à la nou,:elle 

111[ais vous aiez ·,mssi ioulu pom lff; a..<sociation leurs encouragements et 
1111e auJ•·e co11sécratiorr, car, pour si- l,:e,;;u,;.;rs;,..;v.;;oe.;.;.;ux~ . ----------• 
tuer ·votre fêle 'i11a11g11rale, vo11s r.11·.-z 

demandé l'hospitalité dff cette Maison 
des invalides oû smvit, mieux q1/c1il-
le11rs, le so11ve11ir sacré de notre lutte 
cc111m1111e, avec to11t son cortège de 
gioires, 111ais amsi son collè~e de 
1aaificer, de douleurs el de demis. Il 
semble qtre, pénétrant dans ce .ranr-
/uaire, voire je1111e emblème reçoit e 
1111e seconde investit!ll'e, celle q11e ltii 
crmfèrent ses g,·,111dr aînés que les 
ba/Jes 0111 déchii'i s, et à l'ombre des-
q11el; sont morts, dans leur lutte 
ro11de à comle, coem à co1111 . ,;os ca-
1/lurades q11'a11 co11rs d'1111 1c,pide 
1'0Jage e11 Se, hie d1r Sud, je I iel's 
,taller s.1!11er là-h.1s, à Skoplje et à 
BitolJ, 

Comme JI /, deuuzt ces in11nenres c1-
11llli:1e.1, 11• p,tr .101il,aite1 du Jona cltt 
c(..mr 1111e meil!e11re co111préhe11.rion 
(h.r hommes, dans ,me paix enfm sla-
bil,sée ( L'oe111u q1re z 011s niiez de 
fonder 111 ec /,ml d' e11thomi,1S111e el de 
ténacité. mo11 cher Prés1deJJI, est, 
at.1111 1,011/, 11llf_ oeu ue de meilleme 
Cflllf/J_réhensi(')ll hurnaine, c.1r en ré~ 
p,i.dA111 d~1ts les classes populaires de 
ce J1a11t! et !c,botienx pays rme plm 
ùitime co1111,1iss,~nce Je la France, Je 
s.o la11p1e el Je sa cii•il1Salion. t•Ofls 
/11w,ûllez pour les idées de paix qui 
co11stiluelJ/ l'esseJJce même de celle 
Cli Î/ÎJ,1/ÎOII . . 

So)er1x-e11 félicité el soyez félicté 
a1,.rsi de ce q11e, po11r i11:111gurer of Ji-
ciclle11:e111· /1,,Act"ion populaire fran-
co-yougoslave:", vom; ,1;•1ez a1tend11 
,J'ar·r!i,- d;:;), ré11ssi: les conditions 
f"'rlimlière111e11I hri//;11;/es dam les-
q11elles 1·O11s ai·ez O!11"ert 1·os ,O11rs 
g1,1111its de français co11stit11ozt en ef-
fet 1111 _;11dé11i.;ble gage de s11ccès doil/ 
lc-11! le mérite 1·ous revient, ainsi 
q,, 'a11x professe11rs bé11froles qui 0111 
1111méJialeme11/ 1épontf11 à votre ap-
pel et ,111 pre1111er r.1•1g de.rqtrelr 1-•Of!r 
11, permeJ/lez de citer ,vl. C 1111e-l, 
dont l'élof!,e n'est pilf.r à f 1ire. 

f e Slfis donc ,atâ11 q11e .reront 
exa11cés les 1 oeux ardents que /e s1Îir 
1t1111 appnrl!r ,wjormf'hui à votre 
/!,1011peme11/ ql{i prend si 1rtil•me1•1 s.:t 
pi-tee ,111p1ès des re,cies des ,,Amis 
cle la France" et des Asso:iations 
d 'anci ens élèves des écoles françaises: 
il e11t,,11d co11mw e11x q11e le f /.//// beau 
11e s'éteig11e p,1s et •qu'il ro111iu11e à 
p,ùjtte,· s,1 claire • lumi_ère flff deux 
pwpleSc .1;,ml /ttlll J'ajfinith et de 
cp1ali1és , CO/lllil!llles, Jeux peu pies 

Les livres 

· M . Blblka-Rosettl 
chez S. A. R. le Pri nce 

Régent Paul 
S.A.R. le Prince-Régent P aLÙ a reçu 

Je 15 novembre er. audience solennel-
le, au Palais Bhlnc de D ed inje, -M. 
Raoul Bibika-Rosetti, envoyé extraor-
dinaire et ministre plénipotentiaire de 

M. le R oi des Hellènes, qui venait 
remettre ses lettres de créa nces à Son 
Altesse Royal e. 

L ~ présidrnt du Conseil et ministre 
des Affaires étrangères,, M. le dr. 
Milan Stojadinovié, assistait ?, cette 
cérémonie. 

Après cette audience, M. Bibika-
Rosett i a fait au directeur de I' Agen-
çc A vaia, les déclarations suivantes: 

,,Je m'e.rli111e partirt1/ièieme11t he11-
rurx d'.:11 air été désigné pour repré-
101/er 111011 A111;11Jle Souverain :.11rp1-ès 
d, S. ,\L /, Roi de ) ougosf,tz ie. 

A /'oc'casio11 de la remise de mes 
let11e.r ae crv,111re ,) S.A.R. le Prince-
Régent Paul, je désire vous p,ier ,i'~-
/le auprès de I oprmon )011goslwe 
l'interprète Je là grande joie que je 
ressens en assm1i.t11t mes ha111e.r fonc-
tiow. Ler Jé11toig11ttf!,eS d',tmitié et de 
S) 111 pttth1e q11i 111' 0111 été do,mé.r, dè~ 
les premie1s ;ours de mo11 a••!l'ee " 
fü-lg1,1de sont po11r moi lI: tre111•e l,1 
pl us précieuse que 11~a m11sw11 c~m-
lllJnr,1 sous des auspices parllmhere-
ment heureux. 

Le sehl1mell/ de cordiale .ioiida,ité 
q11i t11lfl les deux 11.1tiow. l.1 com111u-
na11lé de lems intérêls et les b11ts pa-
cifiqNes q11'elles po11rs11iz'e11t !es rap-
proche11t 11at11rellement de plus en 
pllls et appellent les c/pirx EL,tf.r à ,me 
f éro11cle co/labor.:1tio11. 

Tolfs mes ef/01/s te11dro11t à re11d1e 
cette collaboration a11ss, intime q1te 
possible ra,·. 11Om le saz ez bien, J'a-
111ilié 1raJitio1111eile g,érO-JOUJ!,OSia~·e, 
foi gée par des lttlle.r com!lllllle.r ,MIii' 
la réalis<1/io11 ddS 11ohles 1déa11x de 
nos deux pe11pies et .10udée p.1r le 
P.1cte 8-·lkanique poNr sen ir la rame 
de la paix, cm1s/1l11e a, ec l'ét•oilt! et 
Jraleme/le rol/:-;bnra//O11 g1·éco-l 11rque 
la la.re f onda!l,ellf 1le dt· la tolitiq11e 
extbie11re d11 go1rver11eme111 royal 
hclléniqfle. fe croir q11'il e.1t in11tile 
d',11sister dc.u111.1ge s11r ce poillf: ;e 
me home à releve, les déclaratious 
alitoriséer failes à maintes rep,ises à 
re miel par S. j \[. mol! , l11g11Jte So11-

Travaux juridiques 
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M. Indelli 
chez S.A.R. le Prince 

Régent Paul 
S.A.R. le Prince-Régent Paul a 

reçu le 7 non:mbrc en audience soltn-
nelle 'et en présence Je M . le dr. Mi-
Jan Stojadine,vié, président du C..onseil 
et mini;lrc, Jes Affaires étrangères, 
M. Mario Indclli, ncuvca1l ministre 
d' Hal ie ,1 belgrade, qui a présenté 
à ~on Altesse Royal:: ses lettre, de 
créance. 

M. Mario Indelli • a rendu des , isi-
te• officiell es à ·M. <'.:irié, président de 
la Charrbre, et à M. Maforanié, pré-
,ident Ju Sémt. 

M. Jndelli reçut le 9 novembre 
p lusieurs représentants dé la presse 
yougcslave auxquds il déclara notam-
ment: · • 

,,La ques1io11 des relatiolis xttrel/Ps 
entre nos deux pays ainsi que de leNr 
développement fNt11r a été précisée, il 
n'y a pas très !ongte111ps, dans un dis-
coms ll'ès itnfOl'ta/11 do111 t'ONS avez 
certaineme11t apprécié la clarté el la 
portée. j' estime que ji 11e S11is pc1s en 
mesure d'ajouter q11oi que .-e soit à 
ce disco111s. 

Penneltez-inoi de vous dire que ma 
11,ission commence sous le signe de 
celle déclaration comme aussi de celle 
ft1ile par voire é111i11e11t président d11 
Comeil et mi11s/re des Affaires étran-

Le Concordat 
devant le Parlement 

Lé Slovenec, de Ljubljam, croit sa-
voir que le gouvernement a décidé cl(: 
présenter le plus tôt possible <levant 
le Parlement le Con:ordat qui fut 
conclu entre la Yougosl:1v1e c:t le 
S,int-Siège et signé le 25 juillet 1935 
a~1 Vatican. 

Un monument La vÏe Ïntellectuel 
au Roï Alexandre 

à ,5aïnt,Quentïn 
On mande de Paris: 

Le vernissage 
du Salon d'automne 

Les oeuvres d'art 
au nouveau Parlement 

L:i scctiPn dt•s Amis de la \'or.go- Le nrni,sagL· du 5«14') \d'automne Dans les salles de ranc1en Parlc-
sl,,vic peur le ùépartcment de l'.~i~ne a en lieu di111anche au Pavillon de ment, an «Manè·gu, 
a pris l' initi ative d·,üever à la mé- r"rt à Belgrade mus 1~ /iaut patnJ. l'exposition de:; peintures et 
1ncirc ùu Roi Alexandre une sl<'le, 11ai:c de M. \. llié, mail~ ùe la Yillc. tures, envoyées au c<.ncours que l,l 
dont la nmnicipalilé a autorisé l'l- M 'imovié, professeur et conscilkr prcsiùcnce de la Skupstina a ou,·crt , 

* nction en face m,:me du 111onumcnl 1Pu111cipal, ·a rnulign.: ùën:; son dis- 1 cur décorer son ncuveat. Palai,·. 
Le Saint-Père a reçu Je 6 novembre al'X enfants clc la ville merls pour la ccurs f'i111pon3ncc de celle manife- Plus1eur~ de ce, tra ,au-.: ont éte 

le clr. Grégoire Rozman, prince-é,·ê- patrie. L'inauguration a dcnné l1èu station arti. tique qui, ré11nis,:ant clia- cot,rcnn;.s de prix important.-· dL 
que de Ljubljana, e: le dr. Srebrnié, à une 1<r,nc(c man ifes tation cl'am,tié que année les a r tistes habitant l,1 ca· :200.()(X) à 10.0JJ cjinar,, particult:-r.,. 
évêgue dt Krk. frnncc-yougoslave à laquelle ont a,- pitale, est 1,n précieu, té1n01..;ndge ment les peintures el 

D':,,près des informations puisées sisté S. Exe. M. Boziclar Purié, m i- dt1 dévelop~ement rie JH•lre :irl con- ne, éminents arl 1ste,, /\\M . ,\1il111101·ié, 
dans les milieux du Vatican par le Pi,t rc plénipotentiaire de YOL1):0sla- tl'mpor~111. 1 ilakcv3c. üclinar, Pa.lav1crni, Kr,i-
correspondant de f11tro , l'audience vie, acccmpag-né dL1 gtènéral G!i,ié, M:ilhen1e11sement, le Sa/c,n cfau- nié, Racki, Krnlj, Kc;s, ,lcs1é, et 
aunit porté sur la ratification du al t aché militaire et d'lln grcupe d'of - tonrne ùe 19:;6 représente encore Toutes le, oe11vres, couronn<ics 
Ccmcordat, et la ~n1ise en appli cation ficiers stagia ires en France. Les Amis moin~ l'enscmhle des artisies de Bel- 1,c,n, fcnt l'objet ùe l'expcsilicn 
de ses clauses. Les évêques yougo la- Je la Yougoslavie on t été représuités i:1 ade que cel•Ji <le> années précéden- tt•ellc, dent J'rntrèe est libre. 

La langue serho-croate 
dans les Universités turques 

On manae d'Istanbul: • 
D''après l'acco rd ccnclu lors dç la 

visite du président <lu èonseil youl!o-
s lave, M. le dr. Stojadinoviç; Jes dru, 

ves auraient appe lé aussi l'attention du r,ar leur pré~iclent, M. Louis Marin, tes. Un groupe de :2ii nrtistes helgra-
P ape sur le sort des minorités yougo- ancien mi:iistr~, le g-éné ral Henrys, dds, des ieunes pou r la plupart, a 
sbves en rapport avec le· dé part de ,ancien chef de l'arm6e f1 ançaise ,ro- publié ré cemment une déclaration de 
l'évêque de Trieste, Mgr. Fogar. En ,r ient. et le _géné ral Charpy, qui fil ,,boycotlage" con tr e cette exposition 
attendant la nomination d'un nouve l 1rn rti e de la miss icn pour l'inau g ura- pour marquer ainsi le11r ho,,tilité à 
évêque, Mgr. Carlo 1,1argotti , arche-. ti on du monument de la reconnais- 1 assoc ia t ion des ami s de l'art .,Cvi-
vêque de Gorizia, a été nommé pro- sance ycui:oslave à la France, par M. jet a Zu,.orié" qui l'crganis,e, .. A ces 
visoirement administrateur apostoli- Emile üarù, ancien minist re à Bel- jeunes il_ Laut ajout.e r quclqu<::s 110111~ 
que du diocèse de Trieste. grade, M. Maurice Vignerct e l M. bien connus, çom,me M. Dobrov1é , qui gcuvernements o nt commencé le~ tra-

1Marce l Tessier, et plusieurs c1,;Jéeués depui s long temps s'abs tient de parti- vaux iHéparatifs pour lïn titution du 
Le départ ·· 

du Ba:con Ruzette 
· ·1· d c · · t z .cours <le lan"ue serbo-croa te à J"Um· ,de Pari s. Les Pei/us d'Orient à ,·atrnt c1per :u,x expos1 ions e ,, v1Ie a tl- • ,., 

'do légu é M. Aug-uste Brunet, dépl'tê. znrié"; et d'autres enccre comme. M. vcrsité d'Ankara e t de langue turque 
B .. 1· · M 1 •1·1 · · B p à cell e de Belg-1 ade ü~ux cours de· J.,e ministre tles Affa ires étrangë1 c_ M. q e 1c, 1 o " 1 1rnov1c, opo-

g_ères, à!. le dr. M ilan Stojadi:wvié, à I Arrivées et départs se succèdent 
l occasJOII de la ronc!us,o,r dtr /lO!l l'el' dan s la vie diplomatique belgradoi e 
accord . co1'.1111ercMl . _,1alo -; 011gosla~•e: à Lne caden ce précipitée. Parmi les 
,11. le ti r. ?01.idmo'. zc . a sou/ig,~e a dt:1 ni ère~ promotions, cell e dt: baron 
a/te orcas,011 que.' ltalte , et la i 011- Ru zette, premier secrétaire de .la 1:é· 
goslav1e se. cornpletent Ires heure1'.se- gaticn royale de Belgique, aux fonc -
111e11t e11 1a1so11 de le11r stmct111"e eco- tion s de conseiller à La Haye, a 
nomique, et ce fait est {11/C hase fa1 0- élcigné de la capitale yougoslave une 
1-,1Ue pom le développeme·rt des reia- per!\onnalité ~ ii y aval~ conquis, à_ 
lions écc11omiqtfes et· a11/ 1es entre les sa manière, ùc préc ieuses amitiés. 
dwx pav Fil, d'un gouverneur général 'li es. f e me sens perso1111el/eme11t e11co11-

étail représenté par M. Carré sous- ,vié, V. Stanojevié, P. Palaviè in i, etc. 
chef du protocole, et le inaréchal Qui appartiennent sans cloute il l'él ite 
'Franche t rl'Espèrey par' l'un de ;.c, des artistes de la capitale, en sont 

serlm -croate seront également dr>n--
'né~ à la Faculté des lani,:ues élrnng~ -
1res à Anl,ara avec la collahornùon , . 
de profe~~eurs yougoslaveii, La la n-

lofficiers, le c_ apitaine Camus. absents. 
M L C d l ,· on laisse à part c 0 u, .,we se rbo-croatr entrer~ dans ,c ptn-1 . .a tou, préfet de l'Aisne, M. epen an , s t • r· 

· , 1 t · t 1 .gramme d·enseig-nement des Uni,•c r.<i-Feuillette, maire de Saint-Quentin, qui sen so nt vo on mremen exc us, 
!Mgr. Mennecllet, évêque de Soissons, 1a vérité oblige à dire que J" e><pos i- ;tés tmQues pour l'ânnée l 9;3ï /3 ~-
_les membres de la section des Amis de tion offre un aspect vraim ent ~gr~a- , 
la Yougcs/avie, présidés par M. Nae-. ble; peut-être est-ce préc1sé me 11t à 
Felé, juge à Saint-Quentin, o nt reçr cause d_e ce fait q11'elle. app ?rail plus 
les personnalités venues de Paris. harmo111euse el p_lus_ rnt1~1e .. Ql/~lques 

Une foule consi ùérable a assisté à .1113i fr es Je renom, _ p~rllculi~remen\ 
la cérémonie, qui s•est déroùlée sur i~annf les sculpteurs, ·constitue nt l'at 
la plus grande place de la ville , tan- traction rlu Salon, notamment M. T. 
dis qu'un escadrcn de spahi, et un Rosanclié, dont quelques tête.< ù'cn-
/)ataillon d' infanterie avec, drapeau fants ,ont des chefs-d 'oeuvre rie plas-
e. musique renda ient les honnet.! rs. tic1té so:.ip le et g raci euse. On peut 

UNE sornEE YOUGOS~AVE 
A COPENHAG UE 

ï L<! ·3:erlingske r idende mande ùe' 
Ccpenhaguè que la oc1été ùano·YDu. 
·Kosfave a inauguré sa sàison d'hiver 
par une séance très r éussie. /lpr~s un 
cliscoLtrs d'int roduction du prés ident, 
M. Hansen, homme ùe lettres, a parlé 
de la Br.snie, puis présenté en prc 
icctions une série de .. scènes et cle 
paysages de cct1e r égion pittoresqut. 
Une au tre pa rtie inlcressante du prc. 
gramme fui consacrée à la musique 

l l • Flanclers, le !Jaron Ruzette s'est en-ragé dans 'acromp isseme11/ ae ma 
J d l I il gagé .\1 20 an ,•le· iour 1 même de- 1914 mission par a cor ia ité avec aoue e 1 où la Belgique fut it1justemcn t ei1-je sûr reç11 dans votre si belle rapi-

d l , \"allie, et i l avait fait ses écoles d 'of-,'.ale. A ltt.ve1s cette cor ia ité j ai 
l ficier sous le feu; c'est sans doute ccmpris es aspirations et les co1:cep- u11e des raiscns qui lui inspirèrent lwm forgées par l'esprit clainoya11t 

! d 1J ùôs le premier jour• une sympa thie 
I:cs cliscc u r,; ont élc prcnoncés faire le même éloge !l 'u ne statuette 

par M. le maire de Saint-~uenlin, de M. L. Dolinar; mais il faut sig-na-
qui a dit quel honneur c,•Lte cité Ier aussi qnelQues ueuvres fort réus-
patriote épro11vait à recevoir du to - sic, de M!v\ . Stojanovié, Stijovié et 

~, créate11r , e vctre gra11 /foi / e-
vraie pour le peupl e se rbe. P ui~, a11 xandre 1-e, l'Unifica/eur.'' 

,, lendemain de la guerre, à peine: entré 

Le baron Mario Indelli est né en 
1886 à Florence et se destina à la 
carr ière diplomatique. Après avoir 
passé quelque temp au Ministère des 
Affaires étrangères à Rorne ,il re-
présenta son pays à Smyrne et, du-
rant la guerre mondiale, à Palm'.l de 
Majorque. Nommé en 1919 ha ut-
comfl1is aire ital ien à Istanbul et en 
1923 secrétaire de la délégation ita-
li enne à .la confül.:!nce de Lausanne, 
M. Mario Indelli fut prorru en 1930 
ministre plénipotentiaire c:l partit 
comme membre de h délég.ition ita-
lirnne, en comp:1gni~ du Prince d'U-
dine. i J\ddis-Abeba. En 1932, il fut 
mrn1bre de l.1 délégation italienne à 
la Commission internationale finan-
ciüe en Grèce. Depuis 193·1, il oc-
cupait le poste de ministre d'Italie à 
1 irana, d'où il a été nommé m~nistre 
à Belgrade. C'est donc un spécia li ste 
des quest ions balhniques. 

nrai11 el par le pré.rident a'H Comeil, 
te général 1\letaxas, t1O11/ ,es .101/1. 

ments de sincère amitié CIINr, l''hc-
roiq11e 11.1/1011 yo11ios!a1·e sont bioz 
CO/111//S. 

f e 11°.:tn.is iti jtfsq11'à présent e11 
Yo11go.rlaz,ie q11e cle paJsaf!,e , ToHte-
fois, j',Ji m /'occasio11 d'.1pprùier les 
ha11/e.r q11,t!ilés mor::le.r de 1•O/re 1;a-
tio11 et foe11n e gr,11,diose et féconde 
dt: Roi Alex::ndre l'U1,ifirale/ll', 'flle 
po11r.r11iz•e1;1 ,uec J.Jnt de .r11ccès S./1.R. 
le P•rince-Régeut P111! el rn11 f!,Olll e1-
11emcn/. 

j'exprime le I if espoir q11e fa pies-
se yott.(?,OJiave ne 111.:111q11era pas de 
faciliter, pat' les pmssanlr 11/O)JIZS 
don/ elle dispose, la 11oble tâche des 
d1111x go1111emements po11r la réalisa-
tion de l'idéal de paix dans les Bal-
kans." 

re11r dans les six Cocles qui se parla-
gtaient la Youg-cslavie au lendemain 
de !'Acte du 1-er clé1.e111bre , 1918. 

M. Bosko Perié ne se contente pas, 

dans la carrière, il avait ét é nommé mH é IGcal des Amis de l a Yougosla- Jo·vanovié. nationale youg-uslave, grâce 011 itrt.i. 

n,oplionc, ,nec un commentnire de 
M. Jc seph 1-'rictl, journaliste. 

secréta ire à Prague, où il fu t mème 
chargé d'affaires en 1920. Ce séjour 
dans la République tchécus!oy~que, 
a lo rs née d 'hie r, était une excellente 
école pour un diplomate; s'il n'avait 

vie l'effigie du glorieux Rti Ale- Pumi les pei ntres le vbitcur re-
xand re. Puis, M. Augi.:ste Brunet, inarque tout d'abord les grandes wi-
ttéputé et ancien mini:ürc, présideut k~ ~omhrcs, mai-.; hlen con1posées et 
ra'ssociaticn parisienne des Poilus aux accents forts de ,11,1elle Zora Pc- UNE CONFERENCE 
d'Orient, g lo rifi a le Roi-soldat, et, trovié; il admire aussi les grall'I< SUR LA PHILOSOPHIE FRANCAISE 
i:Ju nom des Amis de la Yougoslavie, p1 og-rès faits par M. Ftlako, ac dau, M. l'abbé Jansekovié, ancien ékvc én ulé que les llvie; et peut-être 

aussi les trad itions consen·atnces _de 
sa fami lle, il eut été porté à déplo-
rer un ·nouveau statut politique qui 
faisait tal,lc rase du pa,sé. Mais, dès 
c~ momènt, le taro~ Ruzclte comprit 

1 · bl f B · t du Sémiilair" des (c:r111"s' et (le l'l11s-,\'\, ! .cu is Marin lï t J"élcg-e du Roi am i ses ar mira es paysages ce orn1e e - · - -
çk la France. dans un nu d'nnc rare sensualité; titul catholique de Paris, a dcnné, à 

" B ··., p · · · 1· 11 i., il 11asse au talent le n!u,; anrnc& la demande de la Société de phi/oso-: "'· oztuar une repcm1t aux orn- ,. 
teurs et remercia l'association ries parnlÎ les jeunes, celu i de M. P. Milo- phie de Ljubljana, une ccnJérence 
An ïs de /a >'cu{(o.s/avie d'ayoir rendu smljcvié, dont les pays2/.!c, en vert sur les courants de la philosophie 

q u'a11rnne 11111ssancc au monde ne cc 1t~ · F M J ~--.--~ c" solennel hommage au Roi fc nd a- et un excellent portrait baig,ent d~n., 1 ,mporamc en raJ1ce. . , n • 
pourrait réduire les naticns échap - 1 · 1 · kovié a é«aleme11 t fait 1111e teer de l'unitt yougcslave. Il évoqu 1 une al111osp \cre presque d 1u(e d ,., 
pécs à l'Empire ùes HaMbourg et qui .;crci nc. C'est ensuite le ,,urt, ait ll"un le philosophe Mcycr~un. le pas:-:.é héroïque de la ville de ~aint- l" 

puisent dans 1111 vigoureux nal1onali,- ('11"r1t1·,1 q111· l'a né"re, chef-d'oeuvre d'intuitio n I''"· . • < prédestinée. à com- " , 
11,e et dan, leurs aspiratiohs un1t1nres cl·,ologique de M. Lubarcla-, 

d prc11clrc une figure de suld-tt d de une 
ra·volonté de défcnrl rc,l',imlép en .an· Roi chevailt·r. série de paysag-es en,oleillés de lvt 
cc recouvrée. \A p 1 ·1 I' 1· ,,Ce morwmenl, conclut le ministre, ,n. ctrov, e, portr.11 s ( en a nis et 

dor:ne une forme plapable et émou- le, fk urs si i ol1111 cnt r0m sies de .,1. Appelé à des po. lcs de haut e cc'n-
fiance, au Snint-Sit':ge deux fois, puis 
au cabinet de S. M. le Rc.i Alberl, de 

vnnfc à vos senli111ents. Il sera peur Je 
peuple youKoslave fout entier un lien 

glorieuse mémoire, le llaron Ruzette de plus qui t'unira à la France et il 
fut transféré cle Madrid à Belgrade 

Bc;evié, les compositions raff inée, rie 
"1. Tabalwü:, les visions coloriste, 
h;irdies de M. Ko11jovié, les paysages 
travaillés avec tant de goût de M. 

c11 1932; li était vemi ici pour ,ix 
n,cis; il y est resté ·jusqu'aux der-
niêrs jou rs d'octobre 19 :16. 

Pendant ces quatre années, auprès 
du ministre "éminent qu'est le comte 
de Ro1nrée de \'ichenel, le diplomate 
be lge est aux écc11 les clc toute la vie 
yo11g-o•:lavc ,·t, par tle fréquents voyn-
gcs, de tout le me uvem.,,it pulü1que de 
l'Eurnpe danubienne el halk.aniquc. Et 
pui,,, à l'i,suc <le son travail et de ~es 
cnqu'.'tcs, il aim e à ,t plonger dans 
les livre~, à visiter le, artistes, à 
fu reter le, collections. 11 cherche 

prouvera en même lerr ps que les mé-
rit es du Roi Alex;;mlrc furent trop Radonjié, les nus rt les portraits ùc 
grnrids pou r que Son propre paJ,, M M .• Josié, d parmi le, 1eune, les 
soit Je seul à l e rcccnnailrc cl à /es paysa>:"c:; clai1 s de M. Sail. Iiarli.ié et 
honorer." les toiles lyriques de Melle L. ~l. 

A l'issue de celle cérémonie, q11i Pavlovié. 
proclusit sur toute l'assistance une li serait Juste de citer plusieurs 
prufcnde impression, 1111 banqner rut noms encore, car tous les exposan ts 
cffcrl par la municipa li té rie :Caint- ont con lri i;u~ au succ<'s de cc Salon 
Que ntin à M. Purié, et un festival cte ,/'aut<,n'ne, comme le public l' a co111-
spa his couronna cette journée. pris, en H'1ianl nombreux félici ter les 

a1 listes. ,Mme Augu,tc Stojadir101·ié, 
d'(gal que sa curiosi t é ,ans ce,sc femme du président du Co11scil, ln 
éveil lée d11 pr~scnt; et, sa co nver,1t ion comlesse de Dampierre et plusieurs 
6tant fleurie d"anecdole:< qui ne sont 11;l'mb 1 es d11 corps diplo11wliquc ont 

alcrs ces heures apaisées où l'esprit, pas toujc1urs sans malice, je prédis as,,istè au vcrnissag-e. 
n·ayant autour de soi p l,1s rien qui aux membre., de l'A. srcia tion néer- Le prix du journal Polilik11 t•~.O:X\ 
le di,persc, voit à J"ho rizon lie so n la nclo-yo11g-oslavc à La Haye de déli- dinars), qui doit r6co111pen,er la meil-
rcpos les grandes lignes des événc- cieux moments s'i ls demanden t au- leure oeuvre d'un jeu ne artiste, a dé 
menls et les vraies proportions des nouveau consei ll er de la Légation de nttr ibu~ à M. S. H adzir, né en l' ):)9 
homm es. Belgique d·évoq,1er ses chers souvr - à l s lat;bu l et appartenant à un e fa-

Sen goût documenté du passé n'a nir, yo ugoslaves. .. J. B. 111ille mu sulman e de ~erbie du Sud. 

Le trafic des devises 
et Je commerce 

international 

REPERTOIRE 
Dt: Tf!EATRE NAT IONAL 

Me, creùi, 11: O th élo, cpéra de 
Vudi (avec M. Barte,nj); Jeudi, 12: 
Le proc~s ~ens.:fic,nncl, première de 
la pièce d'Ecl111011d Eoud; - Vendre. 
di, l:l: Ar.dn Chénier, opéra de U. 
Giordano (avec M. O. Viùal); - Sa-
1mdi, 14: A la fin du voya{(c, pièc,• 
de S l1erirf; - Dimanche, 15: ,,Pe,"a,' 
biiri", pit'Ce d'A. P:\llevié. 

f'elitc seine: 
,v\erc reùi, 18 -h.30: ,,Ujei" , pièce ùe 

B. Nu,,.é; - .Jeudi, relâche ; - \'en<l-
rcdi, 18 h.:''.): La libératio11 de Kr,sla 
SiiuA,- , pièc,- de P. Pet rovié ; Sa -
medi, ~O h.; En agonie, pièce de M. 
K1 lezn; Oimanche, 20 h: Trois et 
U!i<, pi..:cc de Denis Am ici. 

Exposition Paris 1937 
M. J. Grgaseviè, chef de la scc tio11 

tcuristique du l\\ini slè re d11 Co1111nc1 · 
cc et de l' lnclustric, e,t parti pour 
Par is, al111 de hâter le, pr,;paratifs 
d1 pavilloa ycugcsla\t' qui sera éle -
vé dans le c:id re tk l'Expo 11ion 

111ondiale rie 11)37. 

Une thèse 
sur le droit civil 

s~il que l'étude J.!énérale porte su r la du reste, d'étudier la ccdification 
après la guerre: il nc us donn e une 

g<· tle M. Bosko Perlé, il ne faut p3s l 
oublier que l'o n est en présence d'une 
,,lntroduclion" à une ceuvre plus 
vaste: sa ns quoi l'on considérerait 
les pag-es bea11co11p pins morales et 
sociofog-iques que juridiques qui trai-
tent ,J)e la Vie, à travers Je Droit, 

M. Jovan Jovanovié a choisi po u r 
thèse(') l'étude d'une ques tion brû-
lante. C'est pourquoi son livre sur le 

M. Mih3jloviè traite le problème d 0 protectionnisme indirect, le. res-
dt's ùevises et explique leur rôle da11s trictions, auxquelles est soumis le 
le 111éca.1is111e économique suivant une trafic de. devises, trouvent aussi leur 
1wrspecl ive historique. Sans pouvoir pl~ce; elles constituent le 1110} ·n le 
su ivre avec l'auteur les phases de plus efficace pour étouffer le com-
cl'ltc évolution, bornons-nous à faire n1Lrce international. 

C'est avec une très vaste .,Contr i-
/Juticn ju r idique en vue de l'élabora-
tion d'un Code Civil yougcslave" 
que M. Bosko Perié a conquis devant 
la Facultê de Droit de Paris le titre 
de docteur en droit. Thèse de plus 
de 400 pag-es dans laquelle le lecteur 
suit, pas à pas, la marche de l'unifi-
cation juridique du nouvel Etat. C'est 
11cohablement le p remier liv re pa ru 

respcnsabilitt', en ne peut uuère ne 
pas être surpri s de vc ir lïnt~oducl1011 
à ce tte oeuvre d'une ampleur considé-
rable être 111odestement intitulée 
,,Contr ibution iuridiquc" ... Peut-être 
n'est-il pas sa ns danger d'annoncer, 
dès son premier ouvràge, non seule-
ment le suivant, mai s bien le., trois 
suivants avec les titres. 

C'est sur Uh ,,Aperçu sommaire 
sur fa législat ion en Yougoslavie et 
notamment /' étal de t'élaborai/or: du 
Code civil yougoslave" que s'ouv re 

e11 Français qui dcnne le point cl'ar- cette thè se. Grâces soient rendues à 
r ivée actuel des longs travaux de co-
ctificatio11 ccmmencés dès le l<!nde-
niain de la guerr~ el qui se poursui-
vent encore à l'heure actuelle; et, à 
cet égard, le travail de M. Bo~ko Pe-
rié présente un intérêt évident. 

Certes, - et l'auteur le note dans 
son lntro.:lucticn - on est quelque 
peu surpris, vcire dérouté, par tous 
lt's chang~ments apportés dans l'in-
tt'ntton initiale comme dans le p lan, 
et dent la cause se trouve dans l'obli -
gation cù a été l'auteur de publie r, 
sous fo r me de thèse, ce qui est en 
réalité le premier tome d'un ouvra-

l'auteur d'avoir traité en 28 pages de 
l'historique de la formali c n de la 
Ycuioslavie. Certes, le actes princi-
paux et la pensée générale des Ycu-
goslaves d'avant 1929 sont noté ; mais, 
quant au développement, M. Bosko 
Perié, aussi bien dans ses nctes que 
dan s sa biblio!;raphie, renvoie aux 
historiens allemands, français et se r-
tes de ce pays. La lecture est parti-
culièrement intéressante des effcrt s 
des Ccnstituants du Vidovdan, du ré-
gime parlementaire et du temps de 
la ,,dictature" en vue de cette unifi -
cation, d'autant plus que, pou r l'é-

gt plu~ important. El, lorsque l'on t 1 anger, il y a souvent matière à e r-

étude relative ment complëte du mou -
vement codificateur d'avant la guerre 
e11 Serbie, en C1catie et dans les 
autres provinct"s. Depui s la guerre, 
la codification a été évidemment pins 
prassée et l' auteur s'é tend davantage 
~ur cette pa rtie historique. S'il ncus 
est permis de juger des différentes 
ques tion s qui rendent plus difficile 
l'unificalicn sur la seule étude du 
d1oit de la zadruga, nous pouvcns 
dt I e que cette partie e~t l;ien p rès 
d'être excellente; de même, r11nifica-
t ion des forme~ du mariage, tout 
comme celles des dre its de succe,-
sion. Mais (car, dans nne oeuvre d 'u-
ne telle impcrtance, il y a fatalement 
un mais, nous regrettons que ,,l'ap-
préciatio11 critique sur l'état de la 
Législation en Yougoslavie" soit ré-
duit.e à 5 pag-es. Su r tout dans une 
thèse, qui ne doit pas être ,unique-
ment un ouvrage d'hi s toire, la partie 
cr itique ncus semble devoir être un 
peu plus dévelcppée: c'est vrai sem-
blablement dan s les tomes à paraitre 
que M. Perié nou s donnera bien plus 
longuemen t sa pensée per.on nelle sur 
cet te quest ion. 

E n arrivant au tit re li de l'ouvra-

vers la Responsabilité" cc mme quel- tra!1c des devi ses se lit avec un inté-
qu e peu déplacées. L'origine de la 1 rêt saisissant. L'examen théo rique 
notion de respon~abi lité e. t traitée d 'un morceau de notre vie économi-
d 'une manière inté ressante, quoique Qlle, que nou s connai ssons d'après 
un peu incomplète pou r le philoso- les journ aux el les autre sources d ' in -

formation quotidienne, transforme le 
désordre naturel dans lequel les phé-
nomènes nous apparaissent, en un 
01 dre systéma t ique clomintè par des 
irlées directrices. Un pareil aspect de 
choses même hien connues est tou-
jrnrs très inst ructif. li change sou -
vc.:nt, pa r fois d'une rnanière radica le, 
l'opinion que l'on peut avoir de ces 
phénomènes, parce Que leur ensemble 
produ it un tout autre effet que leur 

phe; de même l'origine du droit d 'un e 
façcn générale; mais l'auteur revient 
asse z logiquement à son sujet initial 
par l'idée d'obliga t ion, qu 'il dévelop-
pe dans la sphère du droit privé . 

Dans le dernier ,,Titre" , le t roisiè-
me de l'ouvrage, M. Bofüo Perié 
prépare, par l'analyse des respom,a-
hil ités 111crale, pénale et contractuel-
le, dans le droit commu n, le droit 
a,Jministratif et le droit commercial, 
la suite de son étude, tout comme, prése ntation iso lée. 
c!ans fa conclusion, il lai sse prévoir le M. J . Mihajlovié invite le lec teur à 
développement de ses reche rche .. passer par deux étapes. L'examen des 
Méthode inhabituçlle pou une thè se , rc,trictions appo rtée au t rafic de 

ressortir les points fondamentaux . La C'est pourquoi ces restrictions nu-
politique des devises, au sens prop re vrent larR"ement la porte à l;a11tarchie. 
de ce mot, est un instrument fort dé- Etant donné que l'idée d'une écono-
licat pour assurer la stabil i té d'une ntie nationale isolée, qui se suffit à 
n.onnaie qui n'est pas convertible tn elle-même, devient de nos jours de 
or. M. Mihaj lovié explique. celle po- p h1$ ~n plus fa'lliliè re, on ''vo11dra1t 
lirique d'apr,·s deux exemples: la po- supposer que les rest ric t ions au trafic, 
lit ique de l11 banque centrale de l'an- des devises aboutissent à établir un 
cien ne Autriche -Hongrie et celle du sy tème désirable de rapports êconQ· 
Ministè r~ ries Finances de la Ru ssie m;ques. C'est avec éne rgie que l'au· 
tzariste avant la réforme de Witte. A teur repousse une pareille hyp·othèse 
celte étude historique l'auteur oppose A l'aide d'une large argument~tion il . 
l'examen d'une conception ultra-mu- tâche de prouver qu'une pleine et ab-
derne, celle de la fu ite des capitaux salue autarchie n'est pa réali. able. 
d 'un pays menacé par des perturba- Gonsidé rant le caractère cyclique de 
tions monétaires, et il fa it voir com- l'évo lu tion sociale, M. Mihajlovié est 
n,enf , par des rest rictions imposées à d 'avis que le grand succès qu'on doit 
la lib re circu lation des devises, on tâ- allrib uer â f'idée d'auta rchie ne signi-
che, sinon de paralyser, en tous cas fie pas autre chose qu'une réaction 
cl<! f reiner le vagahondage des capi- contre le développement outrancier 
taux . du commerce mondia l, qui fut le trait 

111a·1s 1·ustifiée par les inten ti'ons de devises forme la premiè re; l'applica-. dan• le do - La daux ième pa r tie de !'oeuvre· de twn de ces restrictions a 

1.,aine du · t r 1 1 M . Mihajlovié, qui analyse en parti -1 auteur. 
saillant des conceptions économiques 
d2ns l'époque antérieure à la nôtrè. 

Et l'on souhaite, en fe rmant 
l'COnde. 

commerce m erna iona' a culier l'effet des restrictions au trafic L' afgravation des restrictions mi-
ses au trafic des devises les a ren-liv t e, que ,./es circonstances ne snienl 

i as défavor ables" au jeune docteur 
( ') Les r estrictions au tr afic des et lui permettent de donner sous per devises et le commerce international 

tlll cou.rcnne.men.t à c1:ttc Oeuvre de (en lan1<ue serbe) Be lgr ade 1935, pn-
début. E, S. ges 194. 

international des devises prend pou r 
dues into lérab le, et a amené le i-non-point de départ l'examen systémati-

que des nombreuses entraves et limi- de devant une alternative; ou supprl-
l«tions imposées au commerce de nos mer ces restrictions, ou trouver de~ 
jours. Dans, la longue lis te de ces me• I métbod_es abso'.ument nouvelles, qui 
~u res que I auteu r réu111t sous le nom (llo ,r la swte en 4-ème page) 
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el 
Les oeuvres d'art 
nouveau Parlement 
les salles de l'ancien Pdrl 

au «/l.1anl.·gt. », a été inaoRurét.: 
"tion des peintures et rnlp. 
·m·oyéc, au cc ncours que J 
1cc de la Skup,cina a ou\ crt 
' corer ,on Hlu\·ca,. Palak 
11rs de ces travaux 0111 été 

de prix important it 
à 10.0-JJ d111:ir,, particuhè•r~ 

s peintures et sculpture, dl' 
nents :irl istes, ,\\M Mil1111 0 1·i_, 
c, Dc..li;rnr, 
ki, Kràlj, 

le.~ oe11v1 es, co11ro1111ét·~ 
nt l'objet de J'e,,pcsiti< 11 
c nt l'entrfr est hhrc. 

angue serbo-croate 
es Universités twques 
ande d"lstanbul: 
s l'accord n:nclu lors rJ,, la 
président <lu Conseil you!!;o-

. le dr. Stojadinoviç, Jes deux 
mcnts ont commencé les t.ra-
paratif s pour l'institution du 
lanl,!'uc SLrbo-croate à J'Um-
r\nkara et rie languL turquè 
e Belg'rnùc DLqx cours de 
ate scrout ég-akincnt do11-

lang'ues citrang-~-
kara avec Ja collaborot,,m 
,èurs youg-oslave~. La lan. 
-croat(• entrer~ dans '.c 111 o. 
'enSeig-ncmc.nt ùes Ut1ivcr~j. 

es pour l'ânnéc H~37/3.~. 

SOIREE YOUOOSl,AVE 
A COPENHAGUE 
ingske Tidende mande <le 

è Que la Société dano-you. 
inau,l!uré sa saison d'hiver 

·ance très réu::;sie. Apn!s un 
'introduction du présideut, 
, homme de kltres, a parlé 
nie, puis présenté en prc. 
c ,.~rie de. scènes cl de 
c cette ré.l!ion pittorcsqu . 
panic intéressante <.lu prc. 

ut consacrée à la musique 
·ou,1!o~lavc, g'r<-îcc a11 gr:i~ 

i:1\"L'C un commcnta1rli de 
fric<.l, journali,tc. 

HILOSOPHJE FRANCAISE 
J an,ckovié., anckn 01. 1·e 

c de, Cànne, et de lïns-
1que de Pari,. a ùcnné, a 

de la Société de phi/oso-
uhljanu, une c<.Aférence 
ants de la philo,ophi 

c 
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Le ~onde et la Ville La mort 
de l'amiral 
Schmerer 

L'ECHO DE BELGRADE 

La réélection 
de M. F. Roosevelt 

3 

lA VIE POLITIQUE La Cour ,\lJ CIMETIERE MILITAIRE 1S11itc de la t-,:re p. ï-i:111c ccl.J 
Déclarations 

ALLE MANO \Ir us avons ;.ppris la mort, urve-
S. f. LA REI~E ET L'ART Au cimetière des ,oldats allemands ll!Il if! 2 ne;: r n,bre, au chlitcau de La 

S. ]If. la Reine Marie a Yi:;ité hier c! serbes tom'iés au ccurs de Ja der- Derre, en Bret,,i;ne, du vice-amiral 
1 atel1ter J~ célt:bre sculpteur :M. To- nièrc 1-:uerfl• s'est dérculèc dimanche Schwcrcr, du cadre de réserve, ancien 
m.t Rosandié. Sa i\faJCSté est restée une cérémonie en présence de M. vc n membre du Conseil ,upérieur de la 
plus d'une hLurc dans l'1telier, en Heeren, ministre d'Allemag-ne à Bel- Marine, grand-officier dc la LéKion 
S'intéressant beauwup aux oeuvres 1-:'tade, et de MM. Rotku.1!1 et Trull, c/'Jlcnneur. 

A la magistrature suprême, où le 
maintient cette réélection triomphale, 
le grand souci de M. Roosevelt sera 
de poursuivre, avant tout, l'expérien-
ce hardie qu'il a tentée pour son pays 
et dont le succès doit inlluencer dans 
le monde entier les rapports du ca 

S. A. R. le Prince-Régent 
a reçu M. V. Maéek 

1/lli rt·;;ardc• /,1 terre parfois de trn- r\u c<.t1r, de leur tournée él cl J •1 
\ ers et pa,foi, l;vcc ;:;mabilitc'. J'ai a tra1ers la ban \lllt de la l ri a, 
fc.,ujo11rs aimC: el h;, 11 temcnt estimé le .~1M Meh111ed ~Paho, 111in1,·tre Je 

de M. Spaho et Kaludjerèié 

r,wp/e c1c,,: /C', el je n'ai pas de d(sir CcmmunicJtious, ,·t B. I,alucljcr~it, 

n c1..v Jk,; de ce granJ artiste. char,l!és d'affaires de Hongrie et L"amira/ Schll'erer était l'oncle du 

I
d Autriche, ainsi que des attachés capi1ainc Le Troter, adjoint iJ l'Alla-

5.A.R. LE PRJNCE-REGENT PAUL ffilitairns de. trois pays. dé rriiitaire de France ;; Belgrade, à 

pital et du travail. 
Mais on ne saurait contester que la 

réussite du Prêsident sera de nature 
à faire peser la force américaine sur 
les destinées des peuple . Le repli sur 
oi- même, qui a caractérisé l'attitude 

S.A,R. le Prince-Rég<:nt Paul a 
reçu Je 8 no\·cmbre rn ,mdience M. 
Je dr. Maèck dans le château de 
ErJo, près Je Kranj, et a bien voulu 
le retenir à déjc·uncr. 

Au cour de l'audience M. Macek 
., lxprilT'é sa rcrnnna1ssance au Prin-
ce-Régent pour l'intérêt que Son Al-
tc.-se Roplc lui a témoigné· durar.t sa 
maladie. 

f!/LJS ardent q11e celui de tem,iner ma n?inistre des P.T.T., cnt pri, part ,i 
carrîre politique en vu; an/ tous les tlJle g-rande ré11111on de l"U.R. \ il Za-
Croates heureux et contents dans cet \·idol'ié, en prese11ce rl"une roule nom-
E1a1 q11i est le notre et l'g;;/enient breuse. 

A LJUBLJANA Des représentant, de l'armée y<:u- qui nous exprimons nos bien vives 
S.A.R. le Prince-Régent Paul.'. ve- l(Cslave étaient présents au'I'. deus ccndolt'ances. 

rnnt du château de Brdo, a v1s1te le cc mmérnorations. 
9 noverrbre- le Musée national Je 

ccncents de moi."' M. ~paho exposa les effc rb du 

Un accord 
g'OU\'erncmcnt royal en ,ue d'i11d11s-
triali~er le pays et de J'affra:ichir de 
l'étrang-er. 

Nos hôtes 
M. Branko l{aludjcréié prit ensuite 

la parole et ùéci'lra nctammcnt: 
Ljubljana et ,·l:st Jongutment arrêté 
Jernnt toutes les collections. Son 
Altesse Royale- a promis son concours 
peur l'agrandissement du Musée. 

.AJJDIE CE 
S.A.R. le Prince Régent Paul a bien 

voulu •recevoir en audience M. Gold-
mann, délégué de l' Agence Juive au-
près de la fociété des Nations. 

Le ).!'rand-dtic André Romanov et 
sen fils Vladimir ·ont arrivés à Bel-
grade. Le grand-duc est le fils du 
g1 and-duc Vladimir et le petit-fil, 
du Tzar Alexandre Ill. 

A, t•c le \'ic ... ~-:imiraJ E'chn·erer di~-
l'Hraît l'une des plu, hautes pcr,on-
nalité que compta Ja .\\arinc fr.111-

On annonce de Za1-:reb à i reme que 
l'.•udience du dr. Malek chez le Pnn-

du gouvernement des Etats-Vnis a-
près le désaveu infligé au Président 
Wilson, a coïncidé avec la victoire 
des tendances étroitement protection-caisc Jurant la g'uerre. La place nous 
nistes. La nouvelle politique des ac-

111 anque pou r retracer ici la brillante t · 1 t L · ·t · ·1 · 
cords commerciaux, qu'a inaugurée Je por ant cvcnemen . a cunos, c a e e 

carrière de ce grand chef. Rappelons- secrétaire d'Etat M. Cordel( Hull, an- s, J.!énùal~ Que la maison du clr. Ma-
1en, au moins, les épisodes qui appar- nonce-t-elle une politique extérieure frk fut assié,ll'ée par d'innombrables 

cc-Rég,ent Paul a pro, cqué un vif in-
té1êt dans tous le, milieux zagrebois. 
On lui attribue le caractt' rc d'un in1-

tu:ncnt désormais à l'histoire. · 1· · 1 

de l'opposition 
extraparlementaire 

MM. Ljuba Davidcvié, Aca 
jevié et Jovan Jo\'nnovié, qui dirigent 
la partie serbe de l'oppositicn extra-
parlementaire, ont ,ig-né un protoco-
le sur un accord c,. mmun qui fixe le 
point de vue des trois anciens parti~ 
serbes (parti dérnccrate, parti radical 
dissident et parti agrarien) au sujet 
de la Questicn croate, ainsi Que sur 

tano-
,,No11s regrettons que /es Croates 

ne suient pas dans nctre parti. Màis 
nous attendons le 1110,ncnt oû Al. 
Macek, lui aussi, reconnaitra que /e 
p,c11vemement de M. Slojadinovié a 
donné par ses actes des preuvês c'vi-
dwtes qu'il désire le voir participer 
à cette ce11vre commune de la con-
struction de /'Etat. M. le dr Milan 

La Diplomatie 
Mgr. PELLEGRINETTI 

CHEZ M. TOJADINPVlé 
A11(r. Pellegrinètti, nonce dt. Pape, 

a été reçu hier paf M, le dr. M. ~to -
jadinovié, pré>ideilt du Ccnseil et 
ministre des Affaires étrangères. 

M. GURA;,,.'ESCO A BUCARE::T 
M. Guranesco, ministre de Rouma-

111e à Belgrade, s'est rendu à Bucarest 
et a l'ait à M. Antonesco, ministre 
des Affaires étrangères, un rapport 
détaillé sur I"imorcssion produite p3r 
le disccur,; de M. Mu,solini dan. les 
milieux politiques yougoslaves. 

A L.\ LEGATIO, DU CHiL! 

M. Hermann Jansen, un des plus 
éminents urbanistes alle1J1ands, qui a 
été charl(é du plan g-é11éra,1 d'Ankara, 
e. t arrive à Belirra_dc. 

Le professeur ,lanëen a fait une vi-
$ite à M. V. llié0 maire, et à la mu-
nicipalité et s'est vivement intéressé 
aux prohlèmes d'urbanisme Que pose 
le développement rapide de la capi-
tale. 

Distinctions 
M. Bibika-Rosetti, ministre de Grè -

{:e â Belgrade, a remis à M. le dr. 
Milan Vrqanié, minitre du Conimercc 
et de l'industrie, la Grand'Croix de 
l'ordre du Phcenix, dont S .. M. le 
Rci èecrges l'a déccré lors de ln con-
clusion du traité de commerce avec 
la Grèce. 

• 

plus active? am,~ po tl1ques et par e, journalis-Lorsqu'éclata la guerre mondiale, t · 1 t' t d d' 
La tradition veut que I'Amêrique es, 111ms, < ans un sen 1111en e 1s-

Je capitaine de vaisseau Schwercr, garde jaiousement · son ,,quant à soi"; crétion compréhensible, le leader dont l'exceptionnelle valeur était dé- t • 1 1· · • 1 
,elle accepte de coopérer; mais elle c1 oa e na. vcu u aire aucune dec a-jà c911n·ue, venait de prendre le poste refuse de se 1ier et de s'allier. Depuis ration . 

de sous-chef d'Etat-major .l!énéral au M. Bud1"sav11·ev·,.é le message d'adieu de Washington 

Sm;'"" de ,, Mu;,._ C'e,t """ q•i '"'"~""" tes •Dimes pc,m,, Victciire de l'U. R. Y. Cette i,fc,m,hco ,,;, êfre "'"'"· et la question croate 
,Qu'il partagea avec le vice-am,ral Pi- ,,entes, telle fut fa loi qui régit les d J lie avec réserve, car elle ne précise Une im

1

)ort_ante réunion de l'ancien vet, alors chef d'Etat-mai'or, l'ér,or- ans a Banov'rne de la Dr"rna 
rapports des Etats-Unis avec l'étran- pas si l'accord porte su r la procédure me tâche '"' compo,t,;,,i ta mohih. pa,rr démoa,r, fadé,cqdan, (fo,d< 

. , ger ; pour l'avoir méconnue, Wilson a L'Union radicale yougoslave a rem- à suivre vis-à-vis de l'cppositicn ex- par Sv. Pribiéevié) eut lieµ dinianche sa tion de la Marine et l etab_lisse- e·choue· dans son rêve. t J • · ' à · 

porté une (clatante victoke aux éleè- rapar ementa1re croate, c est- -dire à Osii'ek. M. ,le dr. Budisavri·evié y 
ment de la coopérnt ion franco-an- , • ' 

g,,,,. M mec. M. f,aoWio Roomclt, q,t ""'"• t,,,,, '"'"'"'"'" '"' '"' '" "'" d;. '" '°'""'" démcccate-pa,sao,e, '" P•it ,ami, et dit notammeotc 
donne la politique d'isolement écono- i1Janche dans la banovine de la Drina. ,si l'accèrd traite des Question, fon- C' , it m o otrn, eo ce • he" "' u è, .,. . , . ., e6f éte f e pf"' ., and maffreo, 

' 'mique et de .protection outrancière, Le, stati,tiQues officielles donnent les .damentales des rapports serbc-croa-"'• la ha,die~,, le ><mg fro;d, 1 a · • ,; "'"' "'°"' ""• J fa ,race de <el lfera- t-il un pas de plus. dans la voie rté~ultats slrivants: .te; et de l'organisation de l'Etat.E 't t . h,c;d itè de '"" q o; d ""''°' 1,; ce a , lm,s pc tu, füt, flb m et I oo;. 
p;,e, 

01
,,, ta,d. • ,-am;.,, Loca,, So «pproch=°'t? f.c; débats ~• t, U. R. Y. 3tE commo,e (73,,ij; J; Selo, Po/Wka. tes Uo;, chefs des "ndar.t,. 1, Se,bi,. ,., Cmoffe _, ,_ 

,.A<ee 1,,. ;, •,• étât P~ de ,;,h, lm- • eot,aHt; w,t ,; '''""' qo'it "' à J-- c,;o,;Ho, a,we;ée .5' eomm oaes; '" t;, sc,bcs o,t •~"""" "'"' '"' s,'"'"'"• '"'" "'' chxoo ,-rox '" . 
,o,'1 bic:• f><ieo "1", <• . @Po<'" qoe lo P,é,t- :_ ; o d<ocod ao ts 22; - '" C,e" pa,t; de, co """ t ,,f fod fr id"' 1' lé M ,t oâ q "' CIO pcat ot f aiblc. N

O
"' 

0 

n, h'". 

un certain nombre d'autres questions préliminaires 111d1spen~ahlcs ù 
rdatlv<!s à l'organisation et à la pro- collaboration."' 
r:izgancle de la ccalition de leur~ 
groupements respectifs. 

Siojadinovié a cr(é les conclilions 

E, '''"'" "
15

• ,,,e, """ ,.,,.,,. "'"' · • ''"" " w, imp,i,~oœ à '"' "" "°'" 13; - '"" "'"''" de, C,ca,e,••. ta o!ccssité des '""· ""'= eot f o,mé 
00 

Etat rnmm,.. 
,o t, g m ope de ••" 

00 00 
U," //""; ,_ é,ite, ta "'"' • t °''" t" '""'"'• 11 ; - p a,H "atiooal ,o, gp,t "e fi; '"' ., 1m 1; "'" es et 1 • 0,0-0, to" it é d •, oc M ,;, u r,, t Q,c dao, cet Et ,t 1., 

le, de 
1
, ma,;,.••. it '" ,e,•.,d;q,. 1, mals U ajoot<jt qoe to,le ""'"" S" - mo,,eme,, ""'" de Dio,d;e,« ,,,;,;., cco,fü,tiéooell,. Cw,te, ~foot pa,f,Uemeot ,,,,,, 

•ccmma,demeot. Il ''" ,
1
,., ""' pact )• p•épa,e •••téoe ta •ympath;o do 4; - H"e, ,,,.,,,;,., 2; - ,w,,c. La "'"""" 

1
, ohm diffleite sernit ,.,,,,, ''"' '°"' '"'""~'""le ., 

S. M. te Ro; • da;go; '"""' ta ,ctt,e "' ,,.,.,;,., de Belg;0,;, ~" Etat,.u.;,. '"'"' ••'""•·· t. celle de 1, ''"""" à ,,;,., '°" ""'"''""'· La •Usta<tion rnmPlile M. Osm c.,,,, SU,o. m;,;,,,. do G,a"d•crn;, de 
1
.,,,,. ,; s, ;., s,,, '"" t, ""'"''"'e"""' de Foch; ,,.;, • L'oceo,d lrnoco.amtrialo eo ma- · L •.,.,,. ..rndet de •·u R. Y • t, 

1 
,;,. abo,H, tes •il ome, A t ,t" de, Cm,re, e,t dam le ,1,,. ,,,., 

Ch;H '" Y""'''";' et '" G,èce. ' M. Ma,ko Mo,ko,iè. d;,ec,c,, <•· à ,·orr '""" de septemb,e mi;, """ 1;," =•étai,e p«mel do .,.,,se, Samoow~ ,. """" '"'' "" <J;,o. '°'""'"" ;,;,e, eit""' ' " so;et 1, '""'" de, Sc,be, '"•-mé=x. La 
xleot de ""'"' '" '" Athtoes , c, il "''" 

1 
ho,c,,;,e de, mo•cpoles d•Etat. te """ d·a,mée., de Ca,t,t.,.,_ q,e M. Roosc,ert eo,;nge '"' ,1.i,;, , lai à ce sen, ti,, où elle '"" la '"e". Pc/it1'" <olotioo do ,rnb<éme "' " trom•• et 

rep1ésentera son l(Ouvcrnement aux l 
29 

t b 915 1, . 1 L lisation des prix sur le marché mon- vc du succès du parti dan~ la. popu- n<; peut pc,·nt se troi,.,er en dehors 
e • oc o re 1 , , a1111ra acaze, d' 1 1. ,,Un accord .:ventuel entre M. Ma- ' ""''""'"' '"' '"'""' tteo à i·occa- L-lnformaitons ml•;s;,. de ta M.,;,., p,eoa;t poo, '"• PM•füe mtme ""' '°" o- tatio, de lm,tcs les •èol<>"·'· '" e/ roe,o,;,;

00 

,m,, "" ,a p;o- de ~t Eoa,. comme dmé,.m, ogco/s 
s1r,n d11 tran,fert de, cendres du Roi O ' POLONAISE chef de c:i.iJinet le commandant rence économique et financiêre qui .,Sur /es horcl de la Mornv.:, COff- cc'dure n·,wrait pas, il. l'heurp actuel- suspects essayent de présenter les Ccn,tantin et de, Reines Oig-a et LA FETE [\ AT! NALE IJi·e,it<·it ,ic 111111 e. co,itrc- aurait pour but de rétablir l'économie nie sitr cc d I M • de /a Save cl a•e• L q 1 · 

1 

•t • 1 

Scl1werer, . li\ c a ltril, '"· Llne ,·niportance prat,·qun. ,-onsi'dt;- .... ,. a ues ion ne peu c re re-

l.a I ig-ue polono-you1-:o. ave orga- 1 b d' é f • 1 " •· 

. amiral. sur a ase une coop ra ion 111 erna- ec de la Drave, comme sur les mon- rabfc, s"il n'c'tait pas coordonné aux so/ue à la satisfaction gént'rale que nise ce soir dans ses salons une rcu- L tionale cl qui contr'ibuerait à diminuer t d 8 · 1 · t A bl · t't 1 1 
es deux amiraux se trulli ércnt en agncs e u,n,c ou sur es nves 11- dc'st'rs des autres lactei,rs S,"tis l es- r,a1 une ssem ce cons t vante. tor-

nion solennelle à l'occa,ion ce a 1•· • ·t· · · " 

Fet, ,,.,,.,,
1
, '°'""aise. lace d, p,oblémes "'' '"'"'· Dé., '"~'""' pol,tiqoe. molt,,e"'" de 1, D;/o, rw,m,c m,. ,,.,1, ""'""' '""d"" "' """"'" mte de ""'""''"'' d" pwplc /;h,c-

Sr plue. 

,\\. .Jea 11 RL\ièr~, premier ~t!crc.':tai-
re de la Legat1011 de France à Bel-
i:rade, \'lent d'être chargé des fonc-
tion, de con , .:iller Lie l' Ambassade de 
france 1•ré-s le Saint Si,l(l'. 

AL\ LEGATIOl\' DE FRANCE 

Le 1:aron Ccche, premier secrétai-
re d'amha:~ade, attaché au Service 
des ocuncs frauçJises a11 Qua, rf'Lr-
sa~·, rl'mplacera .\1. J. Rivière. 

NECROLOGlE 
On nwnde de Zurich: 
Mine Hristina Petrov1é, soc11, de 

la Reine. Drag'a Ohrcn01 ié, est décé-
dée ù Zurich, pi, L"ilc vivait depuis 
n ans . 

cléccmhre 1915, en effet, après l'hé- M. Roosevelt a compris qu'être cré- jorité des l;iecteurs a ;;ccnrdè ses sui- èlre enr;:agée. 1,l('nt c·lus."' 
roïquc retraite des année serbes, ils ancier de l'Europe et refuser ses pro- !rages à l'U.R.\', maigri: les efforts de 
èLrcnt à nrl(aniser l'évacuation, duits était une grande contradiction. tous les partis de /'opposition." 
le ra\itaille111c11t des Serbes, wldats Fera-t-il comprendre à son peuple que Le journal montre ens111Lc l'éten<lue 
et réfu.l!ié,. en même temps Que le voulo,r la prospente ctes l:.tats-ums de la défaite subie par I opposition en 
transport du Corps expéditionnaire. et laisser l'Europe courir à sa ruine Bo,uic orientale•, dans le Podr;nje, 

Un nouveau groupement 
en Slovénie 

ne en Fr.111cc. M . .r -~·~ -.. 
A L,\ LEGA'l IC"i DE ROME 

UN INSTITUT 
BULGARO- YOUGO LA \'E 

:::ur l'ÏJliltative de .l\t le dr. Pala-
zov, un des chef~ du mouvt!ment co-
opératif en Bulgarie, les milieux éco-
nomiques ont décidé de créer un In-
stitut bulgaro-you)l'oslavc dont le but 
S<'I a d'étudier les moyens de déve-
lopper !es relations d'affaires entre 
les deux pays et les conditions qui 
existent pour la for111at1011 d'entre-
pi ise~ c\Jmmunes. 

français \ ers 5alûniquc. n'est pas un moindre paradoxe? dans la rég'ion d'Uzicc qui éta1e•nt I.e rôle Jou~ dans l'histoire de 
:::erbes par la Marine française, et qui 
a lai~sé dans Cl: pays 1111 impéri:••:'\ahJe 
souvenir, c·c,t la double personnalité 
l rca1.e- chwcrcr Qui le conçut et le-

JEAN BOURGOIN ju,qu'à présent considéré, comme les 
forteresses de certains chefs de l'op-
110sition. La SumoupriJJ.J rel:vc triut 

de /'(ppo!ition de Belgrade ont ahan- prochainement un nou,1'au jn<1rn~I 
donne' les roints de vue q11i ont étc intitulé ,,Slm·enska zemlj1;"' (Le pays· 
jusqu"ici en grande contrn:liction Jvcc lovène) q1Ji [era l.t propag;ande pour 
ceux d11 dr. M;:,,cck. En conclusion il Pne politique sic vène fr 11dée sur le 

Mais, lfans la question de la pron'-
dure, on mârque aussi un cerf,;in 
prc,grès rapprochant les points de 
1·uc, d"aprt'~ le5 ,riilieu, de l'opposi-
tion, car certains hommes politi<111cs L ·anci.,n maire de ljubl1ana, M. le 

dr D. Pue, co1u111cnccra à pul;lier 

REPFRTlllRE 
EATRE \i. \T!()'\AJ 
11: ( .thélo, cpérn de 
. Barto1tj); - Jeudi, 12: 

cr.s<.tionnel, première de 
cl monel BuucJ: - V(•11dre. 
·{ Chénier, opéra de U. 
cc J\1. O. Vidal); -- Sa-
/a fin dtt VOl'<11;"e, piècl' 

Dimanche, l ;· ,,Pci':a,' 
'A PJ1te\ ié. 

(ne: 
.~ ,h.30: ,,Ujei", pi<'ce' de 
Jeudi. rcl;îche; \'l'nd-

La libérnlion de Kcsta 
de P. Pctrovié; Sa 

En aRonie, pièce ri.- ,\l. 
manche, 2û h : Tro,~ et 
Denis \miel 

•ion Paris 193l 
evi::, chef de la ,(', 'Îo, 
Ministère du ' nu,, 

ustrie, e,t parti pour 
h,îter le, prc'paratifs 

ui:r, sl.n·e qui sera t:le-
aùre de lî:Oxpo~1tio11 

9:l7. 

isme indirect, les res-
uelles est soumiq le 
ses, trouvent aus:i leur 
•onstituent le mo.\ n le 
our étouffer le rnm-
onal. 
oi ces restriction, ou-
t la porte à l'a11tarchic, 
1c l'idée d'une écono-
isoléc, qui se surrit à 
ient de nos jours de 

fa•nilii•rc , on ''voudrait 
s restrictions au trnlic, 
outissent à étahl,r un 
le de rapports éconQ-

vec énergie que l'au• 
ne pareille hy1fothès~. 
arge argumentation il . 
r Qu 'une pleine et nb-
n'est pas réaJisahJc. 

çaractère cyc.lique oe 
le, M. Mihajlovié est 
and succès qu"on doit 
e d'autarchie ne signi-
hose Qu'une réaction 
oppement outrancier 

ondial, qui fut le trait 
eptions économiques 

térieurc à la nôtrè. 
des restrictions mi-

devises les a ren-
et a amené le 111011-

ternative; ou suppri-
ons, ou trouver de5 

1ent nouvelles, qui 

en 4-i.me pagel 

M. CHIUSTU A BELGRADE M . . lovnn Du ~ié, mini stre de You-
.l!O lavle prè, du Quirinal, se trouve 
act11 llcmcnt ù 8elgradl' où il a été 
reçu par M. le président StoJadinovil' 

M. \'rl,anié, minislrc du Comn,rrc,· s,:,cialt-111ent que ùc 11umhreu, Crr"1- l'cspr,·t des ci•'· 
tes \'otèrcnt peur le: li,tc, de l'URY' faut s011/i,ll'ner. dnns ·'e's prc,1!1a111111e de l'opposit1011 c\lr1p.1r-ct. d,• J'lnd

11
,tnc, a ic•,·u en audience ch.1ation c/11 dr, /',1ntck comme u lcmentaire de M,,1. Da,idl'\'ié, .lc\a-rtalisn. Ainsi, passant outre à certa1- le , ilo\·cmbrc M. Chris.· tii, 1111,111 s.·ti·" ce qu, protl\'C que ),: peuple y0ugo- S . 

nes lenteurs interalliées, les deux ami- ,1• . . t cl' ,1,,, ,te·- slnve ne désire 111s se .l!rr,u11er par 
• - cor.victic ns uc /'oppc;sition "erbe, que novié et Aca tanoJeYi . M. Pue, Qm 

Par décret rr.yal le capitaine de 
1-ère rla~se Dra,l!oslav Jungié a été 
ne mmc attaché militaire de Yougo-
.,,aJ·ic i! Rome. 

rnux cléciJaicnt-ils, tout <.l"abord, rie chn, ou par confe,swn, p cnipotentiairc c 1recteur , raccord final n'est pas l'objet de nc'-di1 iger les premiers transports ~erbc,. n -
partemcnt au Ministère de, Affaires · · ,: · ' · · p,oci;:;tinns entre partis, mais qu'il 

si:r Bizerte. Cc sont eux, également, M. (-l · 1 , I' . n, nanchc ü11t él(alement eu lieu Je, étrnn)!'<'res de "cumnnie. doit repn'senter un accord de tous 
appartenait au groupe de'l'uncicn mi- 1 

ni~tre M. Kramer, a abandcnî1{ le 
parti natioal yougc slave et, ioni- c11· 
<lemeuraut fidèle, dit-il, au pro1-:ra111'. 
me lil:éral et au natir 11alis111è ydugo, 
slave, il formera un gro11p<: ,lovèue 
de l'opposition unifiée. 

q
ui, apr~, accord avec l'A11"lctcrrc d e'•le•·t1·(111 · dan-

0
,.., co11111111n•" de la ba . 1nst

11 
11, a e'q'lc ,c attitude /es groupes qui ont des r«cincs dnns ,. du g-om·crnc111e11t roumain au sujet ' s ' •N '' • 1 · l

'lt,ali,•, or;:,•nisèrent l'c'\'acuat:o,1 de . 1 1 L' . 
1
. le peuple e QUI sont ccnscicnts de la 

- de la rnnclu,1011 d'un nouvd accord nO\'llle 'e a a,·e. ancien par I pay. nc'cessité d"un nouvel ordre d~ cho-l'armée serbe sur Corfou, op~ration san croate 11 vaincu dans -1·1 commu-

Une ile .1êlriatiq11c, Hvar: sa IO.l!l!ia et le grand Hôtel 

commercial cuire lc>s deux pay,. ses." qu'ils fir..:nt protéger pnr to\1le l'es- ________________ nes, l'U.RY. dans troi~, tandi, que 

cadre des croiseurs de la Méditer- l'a,icicn parti démocrate paysan et la 
d'ailleurs, le grand maitre de la lnltc liste l•ourg-eoise n"tnt obtenu qu'une 

ranéc. 
Pui.,, au printe!llps 1916, sous la 

haute autorité des deu'I'. a1111rrn1x, eut 
lieu le transport de l'arn1ée et des 

contre les sous-marin.,. ~ommé en 
191 i, au commande111ent tic,; llottillcs 
de l'Atlantique, 11 eut â prolé,l!er l'ar-

commune. 

\:olLnlaire, YOU,l!Oslaves vers !c camp rivée des troupes amcrica1nes, que 

retranché de alonique, d'610rmes navire· apportaient par .',,\ . le clr. Koro,ec, ministre de l'ln-
La guerre sou~-marine reuda it ces masses de 20.0()() à 40.0.J) homm,·s à !crieur, qui séjourna le i novembre à 

M. Korosec à Zagreb 

opératiofü tr0s difficiles: on duit en la fois. Zr,ir.reh, y a lcng-ucment conféré avec 
gr:llldc pnrtic à l'admirable intclli- Promu vice-amiral, grand-officier le han de la Save. Il a ensuite rendu 
ge1ace de l'amiral Schll'c.rer l'adop- de la Lé.l!ion d'Hunntur, 111en1hre du \i~ite ;i l"archev~que, Mgr. Baucr, et 
tion d'une technique et rfnnc tacti- Conseil supérieur de la Marine, l'a- à son coadjuteur, Mgr. Stepinac. 
que du convoi maritime qui sauvé- mirai Schwercr exerça après le guer- M. Koro,ec, en recevant les repré-
rcnt ri in110111hrahlcs vies humaines. r~, et jusqu"en 1924, ses haute, fonc- M i.tants de la prcs. e, leur a fait 
GrJce j c<> s3vnnle·s dispcsitions, lions. une courte déclaraticn: 

1 
toute l'arm,·e ~crl•e pass3, du I i_ avr,il Les Yo11,l!osl,1ve, ;.:aderont le <011ve-1 ,,Je ne SlliS point sentimental Je 
au :u 111:,1 141.1, .,ur une mer ou foi- nir de cc ,l!rand marin de France, ,ois clair Les Croates m'aiment par-
sonnaient les sou,-111ains ennemis, qui leur apporta, en des heures déci- fois moins et parfois davantage et, 
sans qu'on eut à rléplorer Lli! seul s11 es, le concours de ,a belle intelli- pour m·cxprimer sous une forme né-
noyé, 1-:rnce et de sa 101 patno11que ga/ive, tantôt ils me haïssent plus et 

L'amiral Schwerer allait devenir. a. e. lanlôl rroins. Je ne suis pas la lune 

avec laque lle Je chef du Forci.l!n Of- lin. le~ manife-tations révisicnni:tes i1,vesti à nouveau de la confiance des Revue de la Presse Hce ,..,, "'""'"' tes pn,,dpa,,, '"H, •• ,;,, la """'""H'" '" c,. Mec,e,,. li""' dcoe ,.,,,,.,,.'" 
problèmes de la politique internatio- binet en Autriche devait passer pres- que M. Roosevelt poursuive J'applica-
nalc et à l 'attitude adoptée à leur Que inaperçue. lion de sa politique financière et 

Notre tourisme: 1-lvar, la Madr:re rougoslal'e, et sa .cathédrale 

APRES LA \'I JTE E BULGARIE cl de ,appo,,a étcoit, . . . M. Sto;ad;, ''"'d pa, le '°o"'"'"""' '"'' ais. JI "' oo~ible. a;o,tc ;, •• Prn,da••, &ooom;Qoe '"" "" lo;c, "°"""'• 
l'E M. I.E DR. STOJADINOVIC W•ié 1'1-m<= a COOUlboé be,,,eco,- Le V,eme d;; q,,e t, potttiqoc e, . '"' r,pp,oc,, de le eonfé,coc, de, eo , • .,,,,,.., w, la i;amte majo;;,; 
Au It•ndemain du séjou r en Bulg-~.- f)ersonne//emcnl à engager la politi- té, ie11re rlu gouvernement de Lon- Etals signataires des Protocoles de du peuple américain." 

,;e de M. 1, d,. to;,d;,.,;t. r,;,;. '"' de ,app;ochemcot dao, "" """ d,e, se ""'""' '" """";"e , ''"' Rome oit ameoé le "•ocelle, Les No,c,tl. de Zag,eb, ""' "" 
de,t do Co,scit et m;oi,t,e d,•, M · '°'"' et .,;,.. " le, """"" P-Otiff• P•ti•docs, à """ Qoe e· e,t "' ta Schosch,;gg A <lfcclce; ""' ddal ce éèito,;,1 rnos,ué '" "'"'"' de la 
1 ,;,., """"""'• ,, "'~ doqoel le '"' b"I'"" le """"' pa,m; le, ,atieoce ,t ,.,.,oemeo, o,e lo c.,.,. ""''"'''"""• ,n,, de pa,ffdpe; à xk,o;" de M. Rocsecet 1. .so .. r;,.,,.,, 
''''""" , fü "" ,a, S. M te Ra; ,oommes ifEtol de g,aode ,,ieo, "' de•Em,,oe ass .. ,m 1, p,;x. "'" """""' '"" ""' '"lo.ité qoe ta lorre d, P,éside"t se Um, 
Bon,, le ;,,,,.,, V ,eme. d•"·' "'" eot le mio,ox e,,m,.;, 

1
• P' i;,;,,,, '"' La Po!Wk, , mis '" c,leo, t, dé- """' e, ""' erni""" de, Moc- ,ait p,<e;s<mt d,,, , les s,mpoth;,, 

Ires amis très prononcés de l'Italie 
en fcnt partie: ,'v\. Moussa Youka, 1ili-
ni,tre de l'Intérieur, et M. Ekrem 
L1tahova, ministre des Affaires étran-
gère .. Il suffit à Que c'est Mcu,sa 
Youka Qui avait suscité en l!l32 le 
procès nationaliste connu de Ko~ochan 
et Que M. Ekrem Libahova a été un 

UN SOUVENIR DE LA \'!SITE 
DES ,,POILUS D"ORfEf\ T" 

Le dern·icr ,,Journal d!!S Pei/us 
d'Orient", puhli~ sous forme de nu-
méro spécial('), apporte un compte-
rendu détailll! du pèlerinage de, an-
ciln combattants français à Belgra. 
de, à Gplenac et sur les champs de 
bataiJJe de Serbie en septembre 1936. 
Le récit est dfi à la plume très ~xacte 
de M. G. Morquin, profe,seur à l'E-
cole primaire supérieu re de Péri-

'""''"""'""" Oe for;,, "''" Q,c la Y oogosl,"/e I "'""'"' ''""// """;"" de M. Ede" "'"" 1 ao,oelte meol, lmp;é""':· '"' les mas." pop,1,; "·' 1,; m,,,;r ,.. 
cette ""'"°'" • t,;.,, "'" pmfo,,de '"'"" O r éga;d do ,a B"lgaâe. Celle ta Me, Méd; tma,,ée '<P ,,,.,,,e P"' taioo<. Ce, "'""" °'" ""'" li ,-amé 

· m,p,e,s;," ,.,, les miHe,x pcttt;q,. ,olWq,c prntlooéc P" 
1
• P,em,e, rAo,letme '"' '""'" """• "' ce t.HECT!ON """;'" éccoom;,.,, et ,oc;,t,ooe tem 

'""""' et dao, ropi,;c, pobliqoe. '""'"'''"e a de """ l"uhoo, cl ,, • .,, pa, "" chemio de ttao,;t, ma;, OU PREStnENT ROOSEVELT oot •rpc,tée le, mesmes. """ ,!é. 

"" 1,;,.,., Oe cdté tes ""'""''""' elle "' à foole i "'"'" elle "' ta p,;•drate tim htlt,.,,;,.,e '"°' · To,t, ;, '""'• ,,.,, "''' ,ep,e • u;;e,, p,;,,. pa, ,.,dm;,;,t,aho, de 
c,ea, llé, ""'""""• "" est 

0

,,,. ehe,c/,e ,a, le """ "'"''°' ~ec d;,1,.. doit m,;,tc, dép<che, "' le, éfec• M. Roo,e,eft et doot '"'°'" do, . 
,;,,, , e""""'" ,,,, tes ,éceot.s '"· "" '"" "" "" '"""· mal, '"" " Uoos ; ta ,,,,;de•ce de, Etat,.u,;,, o<e, atau,t;o,e, p,bHée, pa, N;eo. 
tt,i;,,, '""" t po,,, ,ooséo,eece le '°"'lc bolga,c '"'" eotle,:• V AUTRICHE ET LA CONFERENCE '""" le '""'' d" P,e,;d,,,t Rcose. ,1; p,oo,e,t tes '""""' eflieace, 
,,pp,oe1,.,,,.,,t °'""''" ,, 1, B,,t.,. Le V,cmc cooct,t oce. de rax;, de DES ETAT, DU OLOC DE ROMS sett. ..M. Roo""'" • """'"• """"' le 
d, et d" "'' de t•Eot,,,t, balk,,,;. beaoco,µ de '"'°""" tit<s '"''""• La Pmda. do 5 "°'"'"'< da,s la '""""P'~a tooe '""' ''""" ;c,rn,t. Il """ "'°'""'' '"''" '"' 
'"• ,r;, de ~"'""'" fa pa;x ''"' U f aot •• otte,d,e • de """ "'" dê- m•, ''"''" ;,r,,mati,,. de "" co, te '"''""' effo,t de ,.homme d°Etat de" aot •o' ""' ,,,11,,c, roo Piao 
le, Balka,s. ,eloppemeot, ''"' la pol;Hq,c '" "''°"''"' , Vie""'• expose le détait amltlc,;,c cco,tmc/if "" "" géoé. Ce ,1., 

le '°''"" d;t QOe e•.,, m, r,;, ,1, ""'""'"'e"t de Sofia à 1•,,,,., de des ''""" M•emeot., 00; " ,t ••'" "'" octl"Ué fola,Sabfc pom "' ""' el;e ""'""' '"·' expé;ic,. 
"'' h,.,te impo,ta,ce Qoe te ,,,;,t h Yo,go,la,;, dêrn,lé, '" A,t,ie,e et. '" '""'"'· am&/o,e; Neooomi, O,ffeoale ,m;;;. ,es ~"'''""''• m,;, ;r c,t "''"· 
de "" de t, °'"' g,a,de '""""" "" te ,ema,;cmeot mt,;,tédel, ,,; calo, et la ,uoa,lo, de la da,,e nmlo, ,,,, o,lglo,t et ;"""'""' ,., '''"'"'°''• ta Yoc,ost,x;,. soit ,,,. LE DISCOU«s DE M . EDE ,,,;, de p,la la di sol,tio" rles ,,,,. "°''""'• M. Roo,~e/1 '"' ;,w,., ,es coo,èQoeoce, è<ooomiq""· ,o. 
cer,; pa, ta Betgo,;,. o,; , be,o;" Le di,co,,, '""°''' le 5 oo,cm. ,;. atioos oarnmititai,ea, dé<iOée te '" mm, de, '"''" '""'" do ,co ,,.1., et Œtme Nlillo,e,:• 
de Paix et d'aide pour sa consoli(la- bre à la Chambre des Commune. par JO octobre, et Je Congrès du Front mandat une énorme popularité. Le 
tio,. . M. Ed'"• m;,f,t,e de, Affai,e, et,.,. o,t,;otiqo, do l8 odr.h•o la ,;,,.. M,ldeot ffrn le, Etat,.u,;, 

,,En Bulgarie, tous les hommes po- géres de Grande-Bretagne, sur la po- tion internationale n' é tait pas préci- crise grave, en introduisant des· ré-
litiqucs, sans distinction de partis et litique extérieure du cabinet de M. sément favorable à ce changement. forrroes qui se heurti.rent à une très 
de groupes, exprimeut OLlvcrtement Baldwin, a été largement reproduit Mais aprè; le discour de 1'1. Mu. so- grande résistance de la Part des gros 
et nel/ement leur opinion en laveur par les journaux yougoslaves, qui fini à Milan, Je rétablissement de capitalistes et des trusts. Cependant, 
du rapprochement avec la }'our;:cslav ie ont rend11 ho11u11a)l'e à la franchi,c bonnes relations entre Rome et Ber- S3 politique a triomphé et le voici 

LE NOUVEAU GOUVERNEMENT 
EN ALBANIE: . 

Selon Je ccrres;;ondant de Politika 
à Athènes, le nouveau gouvernemen t 
albanais :1 plutôt un ca ractère de 
fo11ctio?11na1res. De Plus deux minis-

des principaux négociateurs pour le 
rt1tabJissement de l'amitié avec RCine. 
Il semble cependant que la crise ait 
été provoquée par la politique intérieure 

gueux. Il est, pour ainsi dire, préfacé 
UNE TATJST!QUE AMUSA 1TE... par un artkle-éditcrial du président 

Le JL1goslovenski Kurir publie une/ fl:dl!ral, M. Marc Héraut, qui évoque 
statistique pour comparer le bilan q~elqu~s. traits caractéristiques de la 
ccmmercial de Ja Yougoslavie avec fLrerntle combattante franco-you)l'o-
l'Allemagne d la Tchécoslovaquie. s lave et fait appel au témoignag-e. 
Le passif avec la Tchécoslovaqitlc en des 230 Français ou ,Françaises qui 
1931-36 est de 175,9 millic:is de di- forent de ce voyal(e pour établir Que 
nars, alors Que le passif avec l'A llc- ,:les ::0L1goslaves nous aiment 1ou-
magne a été dans la même période /Ol'rs. 
de 34 1,1 millions de dmars. De nombreuses illustrations et, en 

particulier, un fac-sm ile d'une partie Comme l'AJlema.l!ne compte 70 
million; d'habitants, chaque Allemand 
a dchcté en Ycugoslavie . dans cette 
période pour 4ï.7() dinars d'articles, 
alors Que chaque Y'bug,o lave a ache -
té en Allémal(ne pour 244,iO. 

du manuscrit original de l'allocution 
de S.A.R. le Prince-R.égent, complè• 
tent ce journal qui constitue les fe11il- ' 
Je~ de rcute de. Poilus d'Orient, au 
cc,urs de ce voyage; c·e t aussi u,,e 
nCluvelle affirmation des sentiments 

En mê.me temps, chaqut 'fchéco- profonds qm, en dehors des contiu-
slovaque a acheté en Yougoslavie gence.1 rnlitiquc ou éconcmique~, 
PClur 192,40 dinars de marchandises, u,,is~ent à jamais les deu'I'. pays, 
tan dis que chaque Ycugoslave a __ 

acheté en Tchécoslovaquie pour 241,:17 (') Rédaction, 61 rue :::; rign an, 
dinars, lv1arse1Jle. 
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Les 
de 

solennités 
Salonique 

Un dïscoui:s 
de M.. de Dampierre 

à Bïtolj 

A la Cathédrale La 
de Djakovo VÏC économique Dans la presse 

regm;e commcrci«I, la i'ouf!cSlai ic 
r ialiserait un bénéfice ne( de 270 n11/-
lichs de clinars par an. 

à la gloire des héros serbes 
Ce,r auiourcl'hui qu'aura 

r auguration solennelle du 
o,~uaire des soldats ~erbes 

lieu Iï -
nouvcl 

tombés 
c1, taritoire grec, situé au cimetière 
militaire cle Zejlinlik, près de la vi!le 
<k Salonique. 

La délégation yougoslave, qui a,-
siste à ces solennité , est composée 
du général Marié, ministre de la 
Guerre, de M. Dragi~a Cvetkovié, 
ministre de la Prévoyance sociale, de 
l'archevêque Mgr. Tillon, représen-
t2r,l iJu Patriarche Barnacé, de nom-
l;reux officier. supérieur. d hauts 
fonctionnairts, du clergé, des anciens 
combatttants et volontaires de la 

La cathédra le cathclique de Dja-
kovo e,t une de, nornbreu.es fonda-

A l'issue de l'inauguration de nou- tiens du grand eveque strosmajer 
veau Foyer françai s de Skoplje, dont I qu: fut dans la seco nde moitié du 
!'Echo de Belgrade a rendu compte I XIX-ème ,ièçle un des prophètes de 
clans son précédent numéro, le minis- l'unité yougoslave;. il 1:a~ail élevée 
trc de France et Mme de Dampierre dans son humble ville ep1scopale de 
sent partis pour Bitolj, l'ancienne I Slavonie, à la lisière du monde ca-
ville de Monastir, dont le nom fut si I tholique et prarnslave, comme un 
glorieusement répandu pendant la symtolc de l'unité: unité nationale 
g-uerre en France. t ntre les Serh es et les Croate,, unité 

Reçu par le vice-président du Cer- religieuse entre l'Eglise romaine et 
cle des A11is de la France et les re- les Eglises d'Grient dissidentes. 
présentants des autorités, le ministre Or, il y a quelques années, les an-
salua les membres du Cercle dans ciennes orgues avaient été détruites 
une allocution où il commença par par un incendie qui consuma aussi 
unir dans le même hornrnage les so l- quelques fresques datant de la con-
dats français et les soldat, se rbes stru ction de la cathédrale. L'évêque 
tombé auteur de Bitolj. actuel de Ojakovo, Mg-r. Akfarnovié, 

grande guerre. ,,Mon premier devoir est de vous en restaurant l'édifice, a voulu le 
La délégation yougoslave, arrivée remercier, dit-il, des sains dont vous doter d'orgues nouvelles, qui seront 

hier soir, fut reçue à la gare par les en/curez ncs tombes. Je veux égale- parmi les plus grandes de Yougosla-
autorités civiles et militaires helléni- ment exprimer ma r econnaissance vie et qui ont coûté 700.ûOO dinars. 
ques, les représentants des anciens aux autori1és de vctr e province et de Ce buffet d'orgues es t !'oeuvre d'une 
ccmbattants et des invalides de guer- votre ville peur J'aide généreuse maison spécialisée de Slovénie, à 
re, M. Andrié, consul général, et la qu'elles ne cessent d'apporter à notre Saint-Vid, près de Ljubljana. 
colonie yougoslave. consul à Skcplje et à notre agent La cérérnonie d'inaugura tion eut 

Les personnalités yougoslaves ont consulaire il Bitolj dans la belle tà- lieu dirnanche, en présence du géné-
rendu une visite officielle au gouver- che qu'ils poursuivent, avec un dé- rai Ristié, venu d'Osijek pour repré-
neur général, au cc mmandant de l'ar- vcuement auquel je rends hommage, senter S. M. le Roi, et du dr. Ruzié, 
mée, au maire et au métropolite de pour découvrir et identifier les mal• ban de la banovine de la Save, dont 
la ville, puis ~lies déposè rent une cou- heureuses dépouilles que vos champs fait partie la vill e de Djakovo. L'of-
ronne au pied du monument des com- tiennent encore enferrrées, vos champs fice pontifical a été cé lébré par Mgr. 
battants de la Ill-ème armée grecque, qui, mieux que tous /es autr es, peu- Rcdié, ar chevêque de Belgrade, en 
mcrts au champ d'honneur. vent êtr e appelés des .,Champs présence de Mgr. Pellegrinetti, non-

Le gouverneur général de la Macé- d'Honneur'' puisque tout un peuple, ce apostolique, de Mgr. l\' aradji, év~-
doine grecque, M. Tsipoura , a donné que dis-je! toute une race, s'y est que gréco-catholique de Krizevci, et 
à rnidi un déjeuner en l'honneur de battue pour /a liberté. de nombreuses perso nnalités religieu-
ses hôtes et, clans l'ap rès-midi, des Bien des noms n'avaient pas r é- ses et civiles. 
réceptions furent crgani;;ées -à la pondu jusqu'à présent à l'appel dé- La bt:nédiction des orgues a été 
Chambre de Comrnerce et au Cercle chirant que des familles en deuil a- donnée avant la grand'messe par 
yougoslave. vaient lancé depuis 18 ans. De temps Mgr. Aksamovié, puis un grand con-

A 19 h . .l'.l les gene raux hellèni- à autr e un tragique ,.présent!" r é- cert spirituel eut lieu aux vêpres 
ques reçurent le générall Marié et pond parfois du fond du passé et la dans la cathédrale avec le concours 
la mission yougoslave au Cercle des cc.harle gr andit de ceux qui, s'étant du professem Franjo Dugan. 
officiers oû les représentants du gcu- s;,crifiés jusqu'à fa mor t pour /'ami- ------------ - - -
vernernent remirent des déccrations. ti( franco-yougoslave, entendent que La propagande 
Cette cérémonie fut suivi e d'un ban- r,ous ne la laissions pas s'étioler dans pa,nger:rn.anÏSfe 
quet de gala offert par le rnus-secré- les journées souvent g1 ises, décevan- en Slovénie 
taire d'Etat au Mini stcre rie la l!Uer- tes de /a paix, de celle paix dont 
re, M. Papadirnas, qui prononça un nc>us sentons davantage le prix de-
éloquent discours de bienvenue. Le vant les tombes qui ceinturent la vi/-
gwéral Marié lm répcndit cl so~11i- IP. de Bitolj." 
gna par des paroles chaleureuses la Puis M. de Dampierre félicita les 
valeur de l'amit ié gréco-ycugoslave. 

Le S/cvenec, crganc de l'U.R.Y. 
pour la banc. vine de la Crave, s'est 
ému de la prcpagande pangermaniste 
en Slovénie, où le Allemands déve-
léppcnt une grande activité .,cultu-
fëllè," 

,. ,membrm- du Cercle d'être \~s bons 
La cérérn~rnie solennelle d maugu- 01·vriers de l'union franco-yougo,13· 

rntion de l'ossuaire aura lieu aujour- 1,e et adressa ses chaudes félicitations 
d'hui et le gouvernemrnt grec Y sera aux Soeurs de la charité qui dirigent 
représenté par M. Papadamis, M. Spi- à Bitolj un bel établissement sco lai-
ridoncs, ministre des Communica- re; enfi:1 il remercia M. de Vos, en 
tion s, M. Papadakis, directeur du sa dcuble qualité d'ag-ent consulaire 
Ministère de prcpagande et M. Vike- et de professeur, ainsi que tous ceux 
lis, haut-fonctionnaire du Ministère qui Je secondent dans son enseigne-

Le jcurnal révèle quelques fait s 
significatifs. Certains Allernands du 
Reich croient que la lovénie est, non 
seulement d'après sa culture, mai s 
d'après sen peuple, so n sang rt sa 
Ja11gue un pays germa nique, qui a 
été injustement arraché à la grande 
patrie allemande et à laquell e el le 

des Affaires étrangêres. ment. 

Un journ~e 
anglo-américaine 

Le ministre conclut en donnant de it revenir ,.de droit" un jcur ou 
l'assurance que la France continue il l'autre. La Radio ~e Munich, par 
nourrir pour la Yougoslavie les mê - exemple, a fait érnett re un dialogue 
mes sentiments que ceux qt.i unis- sur la Ycugoslavie où il est question 

L ·association des Amis de la Gran- saient en 1918 dans un mêrne élan les de visite r les rcg1ons slcvènes et 
de-Bretagne et des Etats-Unis d' Arr.é- scldats du Roi Alexandre et ceux du d'appuyer rnnralement les frères alle-
rique en Yougoslavie, en collabora- !f'aréchal-voïvode Franchet cl 'Espè'. mand qui le s habitent. ,,De Ljuhljana 
t ien avéc le Club Anglo-américano- rey. jusQu·au Nc;rd vit un peuple paysan 
yougoslave et l'association des An- Le ministre et Mrne de Dampierre pangermaniste (Urdcutschesbauein-
clens élè.ves des éccles britanniques, se sont rendus ensuite aux cimetières ~·olk) avec des villes purement aile-
a organi é cette année la Journée ,militai res français et serbe, qui grou- mande : Laibach, Cilli, Petau, Mar-
anglo-amériç;,ine, célébrée pour la . 'J'!lnt des milliers de tombes, pans burg, Frieden et Windischgratz! Tcus 
premièr~ fois en 1 fl.14 en signe de cette - terre que Cl!S brnves arrosèrent c.nt nos ftèras de sang, de langue, 
nccnnai3sance à tous ceux des An- de leur sang. Puis le ministre visita dr nom, qu'il faut soutenir dans leur 
1'!1-ai, et des Américains qui, pendant l'école des Soeurs de la charité. qui lulle pou r l'ex istence national e !" 
la grande guerr~, ont lutté pour la ccmpte aujourd 'hui 350 enfants. Le Slovenec écrit aussi qu'un Ra-
hberté nationale des Yougoslaves. J\I\. et Mme de Dampierre ont fait d1cjournal de Berlin parle de Bled 

La journée, qui eut lieu le dirnan-
che 8 nol'embre, dans les sa lons de 
l'association, commença par une 
ccrnmémoration des so ldats angolais 
et américains qui .son t tomhés, pen-
dant la grande g1.1erre, en ,Serbie et 
sur le Front de Saloniq11e. Puis, ,\l\gr. 
Irinée Djordjevié, évêque pravosla\e 
<le Oalmatie et président de l'associa-
ticn, proncnça un chaleureux dis-
cours à la gloirf.! des héros. La cho-
rale ,,Mokranjac" chanta enfin les 
hymnes yougoslave, britannique et 
américain. 

Un nombreux public a suivi avec 
émotion cette céré<moniè de la re-
connaissance et du souvenir. 

L'Eglise Evangélique 
et la fête de Luther 

L'Eglise évangélique allemande de 
Yougoslavie a fêté le 10 novembre 
l'anniversaire de Luther. 

une excursien jusqu'à Ohrid, en com- allemand et affirme que 200.00() Al-
pag-nie de M. Guys, consul de France Iemands avaient été chassés de Slové-
à Skoplje, et ont profité de leur nie lcrs de l'u nion â la Yougo lavie! 
passage pour entrer en relation avec Le journal précise qu'une carte géc-
d'assez nombreux élèves de. écoles graphique ~ous le titre .,Deutsches 
française .. Il s cnt été reçus à Ohrid Grenzwunder" e~t à l' impressicn, où 
par M. Dobrivoje Brankcvié, prési- la Carinthie, 11 Haute Styrie et Ko-
drnt du tribunal, et par le, auto rit és ~Hie, comp;-enant la mcitié de ln 
locale', puis ils ont ·visité le monas- Carniole, sont présentées con1me de. 
tère de Sainl-Naum. Sur le chemin provinces germa nique !!! 
du retour il se sont arrêtés à Strug-a Le Slovenec rétablit la vérité et 
et à Debar, d'où ils sont rentré, à 

kcplje, première et dernière étape 
de leur visite à la Macédoine se rbe. 

Le Patriarche Barnabé 
à Bitolj 

Le Patriarche Barnabé a visité la 
semaine dernière Bitolj où il fut 
triorÎ1phalement accueilli par la popt -
lation de la ville et des différentes 
localités de la Serbie du Sud. 

Le Patriarche a béni la fontaim· 

c~tirne qu'il n'y a en Slovénie qu 'une 
petite poignée d 'Allemand irréden-
tistes, mais que le Verein für Aus-
landsdeutschtum doit dépenser clans 
cette prcvince-frontière, lirnitrcphe 
de l'Autriche, des millions pour la 
prnpagande. 

Bibliographie 

L'EUROPE CE TRALE 

Une séance so lennelle 
élevée dans la cours du Sérninaire Revue de documentalicn politique, 

du Conseil 1· · t t· t· p1 avoslave en mémoire du septième éccnornique, 1ttéra1re e ar 1s 1que 
ecclésia tique eut lieu à Zagreb, au cultenaire de la mort de Saint Sava. paraisf.8nt tcus les sa medi s à Prag-ue, 
cours de laquell e l'évêque dr. Théc- Dans son discours, il a soulig-né la I Fc,chova 62. - Lire dans le Ne 4,5 du 
dore Hetkel, directeur de l'Office tles sig-n ification de ce ~éminaire élevé 7 novembre: De Prague à Milan; -
affaires étrangères de l'Eglise en à proximité du Kajmakcalan où ortt Li! Yougoslavie et l'lla/ie, par ,\t 
Allemagne, venu de Berlin a remis été bâtis les fondernents de la libé- O;,erovié; \ ers l'étatisa/ion de 
comme cadeau à M. le dr. Pcpp, évê- I" d · d A 1 · J , rr.tion et de l'union nationale. 1r, ustne e guerre en u ne 1c. 
Que de l'Egli e évangélique en Vou- Le Patriarche de l'Eglise serbe a p21 Gerhard Müller; - Le bilan de 
grslav1e, un nouveau recueil de /a \ l fff- e'rr.~ .sess,·on c/11 Conseil c'cono-éga lement béni le monument au con- -
chants et de prières. Une cérémonie R . , . cl t 1 ~.1·que de /a Petite Entente (1), par sui russe ostov,.,n, tué pen an a ,., 
semblable eut lieu également à Novi guerre, et glorifié à cette occasion les Mil. :-.Jicdcrlc; _ Eches, variété , do-
Vrbas. 

* 
sacrifices de la Russie et du peuple ct;ments, etc. 
russe dans la défense de la chréti~n-

M. le dr. Popp vient d'être promu té, du pravoslavisrne et du slavisme. CAHIER DU SUD 
<lecteur honoris causa de la Faculté Puis, il évoque l'aide que le Tsar Ni - Revue de poésie, c ritiqu e et philo-
de Théclogie de l'Univer. ité de Bre- celas li et la Russie avaient apportée sophie paraiss3nt il Marseille, ·10 
sl;;u. au peuple serbe pendant 13 guerre Cours du Vieux-Port; ltrc au sommai-

rncndiale. re d'octobre: 
LA ,.JOURNEE DE LA PAIX" llarie Voronca: La joie est pot1r 

la Section yougoslave de la Lig11e DANS LES COOPERATIVES l'homn e (beaux poèrnes du •jeune é-
1des femmes pour la paix et la li- L'Asseml-Iée annuelle de la Fédé- crivain roumain). - Marcel Brion: 
ber té fête solennellement en ce jour ration des coopérative;; se tiendra le La bataille cles cai Ions. - André 
du Il novernbre l'anniver,aire de l'ar- 115 décernbre à Belgrade sous la pré - Chardine: · Palmes. - E. t\oth· Euf!(-
mistica, à la salle de l'Université sidence du pré,ident fédéral , M. le dr. ne Dabit article ,ur !'écrivain fran-
Ko/arac. Parmi les différents c ra- Kcro,ec, ministre de l'Intérieur. çaii récemment décédé). G. de 
tcurn, .\imc Gertr.udc Bccr, vice-pré- 200 délégués des différentes Unions Santillana: Vers une synth{-se médiler-
idente lie la l.i~uc, venue rie Genève, fai ant partie de la Fédération pren- ranéennc. A. Lunel: Réflexions sur 

prendra la parole d1ont part à cette asscmhlfr. f'Encyclcpl'die, etc. 

Vlasnik i odgovorni urednik ing. Ivan Besdolni, Novopazorsko 40, Beograd. 

Les nêgoclatlons 
commerciales 

avec la France 
D es négociations entre Ja Yougo-

slavie et la France pour étudier les 
m;;yens d ':tmé liorer ks rdations com-
merciales ont été ouvertes le 6 no-
vembre. 

M. le dr. Milan Vrbanié, ministre 
du ComJrerce et de !'Industrie, a sou-
haité Ja o ienvenue à Ja délégation 
française dans une allocution à laquel-
le répondit le ministre de France à 
Belgrade, M. de Dampierre. 

La délégation française comprend , 
avec son président le comte de Dam-
pierre, M. Delenda, du Ministère des 
Affaires étrangères, M. Couves de 
Murville, inspecteur des Finances, M . 
Philippe de Commines, attaché com-
mercial auprès de la Légation de 
France à Belgrade, M. l'intendant gé-
n&ral Briolay, M. Grègh, contrôleur 
des Finances, détaché à l'Office du 
blé. 
• La délégation yougoslave com-

prend avec M. le dr. Milan Vrbanié, 
ministre du Commerce et de l' indu-
strie, M. le dr. Sava Obradovié, chef 
de département pour le commerce 
extérieur M. Jovan Radulovié, chef 
de département au Ministère des Fi-
nances, M. Bozidar Milutinovié, chef 
de;: département au Ministère de l' A-
g riculture, M. le dr. Miliéié, conseil-
ler au Ministère des Affaires étran-
gères, et plusieurs experts. 

* 
Les pourparlers menés entre les 

gouvernements français et yougosla-
ve au sujet de l'exonération des 
droi ts de douane pour le matériel de 
prnpagande i1i1porté ' d'un pays dans 
l'au tre, se son t terminés avec succès. 
L'accc rd intéresse particulièrement la 
propagande du tourisme yougoslave 
Et la prochaine Expo. iti on interna-
tionale de P aris où la Yougosla vie 
aura son pavi ll on, ainsi que les expo-
s titions françaises en Yougoslavie. 

Les pourparlers 
avec l" Angle.terre 

M. le dr. PiJja, ministre-adjoint 
aux Affaires étra:igères, est parti le 
4 novembre pour Londres où il doit 
préparer les pourparlers commerciaux 
<pi s'engageront prochainement entre 
J' Angleterre et la You.goslav_ie. 

économique et financière 

LA FIN 
DE LA THLAURI, ATIGN 

NOTRE BLE EN ALLEM J.GNE 
La délégation de /'Offic e allerr and 

pour le ravitail/en,ent et cle /'Office 
Sous ce titre lè Vren e pub lie un a'e contrôle des prix est arrivée -~ 

é(iitorial pc ur constater que les coure Belgrade en vue d'acl,ctcr une ccrtr1i-
des titres accusent une tendance fer- ne quantité de blé ycugoslave. 

me et que le volume de~ transactions NOS RELATIONS AVEC L'ITALIE 
dans les Bollrses est en augmenta -
tion. 

Négociations commerciales ,,Très souvent, en suiv,ant mou-
avec la Suisse et la Hongrie vement cles COU/ s, Oil ne peut inter-

L'actif du clearing de la Yougosla-
vie en ! folie, qui a augmenté la se-
maine derniôre de 12 mi/fions, s'é/e. 
vait à la date clu 5 novembre à 37,5 
rr. ill icns. cle lires. Ce fait s'explique Dès que les négociations commer-

ciales avec la France seront termi-
nées, cf'aut r es pourparlers seroPt en-
lamés avec la Hongrie et la Suisse. 

La délégation suisse peur la cc.n-
c/usion d'un accord commercial doit 
arriver à Belgrade le 18 novembre et 
la délégation hongroise le 25 de ce 
mois. 

La nationalisation 
de l'industrie des moteurs 
Le Consei l des ministres a- approu-

vé le rachat des part~ étrangères 
dans le capital par actions de l'indus-
trie des 111oteurs d'aviation à Rackovi-
ca. le mnistre des Finances est auto-
ri sé à garantir à cette société la con -
clusion d'un emprunt de 30 mi lli ons 
de dinars, al'i n d'augmente r e t de 
nati cnali se r son capital. 

Après les négociaticns engagées 
avec les représentants des actionnai-
res étrangers, un acco rd satisfaisan t 
a été réalisé qui fait désorrnajs de 
l'Etat le seu l propréitaire de cette 
industrie. 

Des maintenant, les cercles compé-
tets envisagent l'ag-randisse ment des 
installations technique , l'installation 
d'une forge et des machines néces-
sa ires à la f1brication des moteurs 
d'autcmobilcs. Ainsi, la Yougo lavie 
obtiendra il brève échéance les mo-
yens d'assurer sa rnoroti sat10n. 

Le minis tre de Fina<1ces, .'VI. Leti-

préter ni lel!r hausse, ni Je voll!me 
de, transaction~. Ccpe ndant, on con- par l'ai1 gn1entation des exportations 
st,;te qu'un r;cmbre crcissant de 

yougosiaves en Italie. 
clients s'intéresse à la Bourse et aux 
opérations boursièr es. Certaines per- LA NAVIGATI ON 
sonnes compétentes affirment que COMMERCIALE YOUGOSLAVE 
l'argent thésaurisé est de plus en Le ministre du Commerce el de 
plus fréquemment placé dans des l' lndusll ie a autor isé la formation 
valeurs cotées sur les Bourses. d'une soc iété par actions .,Jugoslo-

Le rapport de l'argent investi dans venska l( orne rcialn a plovidba" (La 
l es litres et notamment dans les pa- m,vigation cc;mmer.liale ycmgoslave), 
picrs d'Etat est très élevé. Par exerr.~ qui a enregistré également son nom 
pie, au ccurs de cet te année, Je rap- en anglais .,Jugoslav Comrnercial 
port de f' emprnnt d'investissement de Shipping Company L td". Le siège de 
70/o a une tendance persistante à se la société est à Susak, son capital est 
maintenir à environ 8-8½%. de cinq miffions de dinars répartis en 

Une telle évolution de la situation 10.000 actions de 500.- dinars. 
sur /a Bourse semble marqu er la fin 
de l a thésaurisat ion qui était un far-
cleau pour r.otre économie naticnale," 

• LES VENTES DE CHANVRE 
A L'ALLEMAGNE 

Le Jugoslovenski Kurir a été le 
premier à signaler que l'Allemagne 
revend le chanvre acheté en Yougo-
s-lavie par le clearing à d'autres pays 
et particulièrement à la France con-
tre des devises. 

Travaux Juridiques 
(Suite clu feuilleton de 2-Ërre page) 

puissent assurer un trafic internatio-
nal quelconque en ma rchan dises, mê-
me dans les conditions désastreuses 
de nos jours. C'est en 1!}31 que le dr. 
Raich de Prague a lancé l'idée d 'un 
parei l échange en marchandises entre 
d<:ux pays, lorsque chaque partie ne 
fait des paiement qu'en monnaie na-
ti cnale, qui d'ailleurs reste dans le 
pays sans passe r les frontière s. 

L'idée de clearing, instrument de 
technique bancaire, qui fonctionnait 
déjà depuis 150 ans, fut appliquée au 
!t afic des marchandises, en s'adaptant 
at1x nouveaux besoins. 

L' accord Cl',, a déclaré à _ce ~uj e t: .. . 
· • .,La r,ationa/1sat1on de I mdustne 

Selon des statistiques ûres nous 
a, on exporté en Allemagne entre le 
J -er aoùt 1935 et le 3 1 acùt 1936 
74.4-00 quintaux de chanvre. La sta-
tistiQue allernande dit que les impcr-
t ations de chanvre yougoslave se 
se nt élevés à 6.5.200 qu, et indiqué 
que 9.200 qu. de chanvre 0nt pa·sé 
en transit. Ces 9.20-s'l qu., qui consti -
tu ent la différence entre les donni:es 
statistiques yougo ·Iave et alleman-
dc·s, cnt été exportés par I' Allemag-11e 
dans d'autres pays. 

M. J. Mihajlovié suit d'une manière 
a~sidue le développement des clea-
rings, à comrnencer par les forrnes 
p1imitives pour finir par l'an alyse du 
phln du professeur Milhaud, de Ge-
ncve, qui propose une compensation 
intégrale plurilatérale. D'autre part 
J'aute~r étudie l'influence des restric-

avec la Tchécoslovaqu,e d'avions à Rakovica avec toutes ses 

.{a délégation tchécoslavo-yougosla- ~ nséquences est la su'.le lq~i que des 
ve ui a m ené du 5 aLL 10 novembre r écentes mesi,res pnses a Zenica, 
des \égociations commercia les afin L'industrie de Zenica pourra produite 
d'augmenter les échanges entre les suffisamment de fer et d'acier pour 

deux pays a lliés, a t,erminé ses tra-
vaux avec succès et paraphé un ac-
cord qui entrera en .. vigueur le 1-er 
décembre. 

les mcteurs d'avions et d'automobi-
ies. Celle n,;lionalisalion représente 
en mérr e temps un pas en avant dans 
la lutte pour l'ind épendance écono-
mique de la Yougoslavie à laquelle Je 
gouvernement continuera de porter 
dans /'avenir la plus grande attcn-

Les Tchécoslovaques ' accordent aux 
Yougoslaves de nouvi:aux contingents 
pour l'exportation d.~-cuir, de la vo-

d d, tion." Jaille, de la marrne a e et autres 
produits. La délégatipn yougoslave a --------------
obtenu aussi toute uq_c, série de facili- Les relations économiques 
tés spéciales pour l'exportation en avec l'Allemagne 

économiques 
tir ns des devises sur l'économie du 
pays, sur la balance des paiements et 
Je rapport entre ces restrictions et ia 
cl,,use du pays le plus favorisé. 

LE PETROLE ROUMAIN Pour terminer, il est utile de dé-
ET LA YOUGOSLAVJE gager du riche contenu du livre de 

Les r epr ésentants de Ja Société M . .1\1\ihajlovir les principes dont il se 
r cumaine de pétrole ,,Sondagul", qui sut pour dominer sa matiére. On 
possède en Roumanie des champs de peul les. ré_sumer dans c_ette form~le : 
pétrole inexploités, sont venus à Be/.

1 

les restnctlons, apportees à la hbre 
grade pour étudier la lransformalion circul ation d~s _devises,_ ne sent qu'une 
de celte société en un cousortium rnc·sure prov1so1re, mms ne peuvent à 
r oumano-}ougoslave de pétr ole, la iongue ni soulager la crise, ni en-

ccre moins la faire passe r. l 'autarchie Tchécoslovaquie. Après cet accord La Fédération de indu triels de 
nos exportations sur Je marché tché- Yougoslavie a adressé à la Banque L'AL LEMAGNE ET LE PRIX 
coslovaque dépasseront sans doute 300 l\'ationalc un mémoire où ell e dit que DE NOS PRODUITS 

n'est qu'une utopie, car. le commerce 
interna tional est un élérnent indis-

millions de couronnes, sans compter la Banque Nationa le a permis la ven- Le Ju goslovensl,i Kurir estime (JLe 

l'exportation du maïs et du blé pour Le à la Bourse des marks sur les an - /a valeur réelles des marchandises 
lesquels nous avons des arrangements . . .. . .

11 . . c1ens ,,avis , ce riu1 menace forteme.nt que nous pourrons exgor fer en d e- n'a•t nullement le signe caraçtçr jsti-
particuliers I . . · b · · · · M, 11 • .,. • • · · Les d roiis de douane seront réduits, 1,:1,,s tab1l1té du mark el 11\e,t n s e~- magn::. en ra1so11 !::. . uve esd ~ac, là- que du régime économiq4~, cpnnu 

pensable de tou te notre civili satïo11. 
La spécification du travail, qui ,sert 
de base aux échanges internationaux, 

,· . d . ; 1 1 po r tateurs dans une grande 111certi- lesqui ~'011, '"e- accor ees sous le norn de comrnerce libre. Celte 
pou_r l importat!On e certains art,c -~ tL1de. Cette situation n'est pas seule- Dresde s"élèvera à un mentant de 730 spécification s'accomrnode aussi bien 
tchecoslovaque1s, Les drodits sur la b1_ie- mrnt contrai re aux intérêts des ex- rrWions de dinars. Cependant, gr âce de l'économie diri gée que du libre 
re ""r exemp e seront e 20 au 1eu • bl' • cl I f ·1·t - d t t . ' r- , ' d . ' 'd . portateurs, qu1 seront o 1ges c sus- nux ac; 1 es on no r e comrrerce commerce. 
de 30 dinars or D es ro1ts re UJts . , t t · · b • ·1· · ·t d ·.. t · JI , · 1. • , r· pendre p()11r un certain temps, ces ex cneur enc 1c1a, e1a e a ce es Ces conclusions sont aussi raison-
ser?nt egalemcnt app '1~es a imp~r: à dire tant que les pri"X ne seron t qui nous ont été accordées à Dresde, nables que mod" rées et il est .facile 
tation des charrues et autres mac I pas nivelés chez nous su r la base du /'Allemagne nous achUerait ces mar- d'être pleinement d'accord avec !'au-
nes agricoles, sur les feutres, les bas 1 ·,,· d cf d' 

ne uYeau cours du 111ark, leu rs expor- c iandises pour un n11 1ar e mars. tcur de cet excellent travail. <le soie et autr~ produib. 
1 <l t alions, - mais e lle nuit aussi aux Ainsi, les produits yougcs aves se- w. R. 

L'importation des marchan ises intérêts du paysan. Un tel état de r aient vendus dans le Reich à cles ---------------

Ne Jet~z pas tchécoslovaques ne sera p:1s contin- choses, s'il ·se prolonge31t, rendrait prix de plus de 25% supérieurs à 
gentée et se ' déveloj5,pera sans aucune illu soi res les résultats de l'accc.rd de ceux que nous pourrions obtenir sur 
r,~triction qUantitative. · - D d le marchr:• mondial. Par ce nouveau 

Le d1ef dé Ja déiegation ;td1écoslo- res e. 
L'Echo ·· de Belgrade 

après l'avoir tut Fai(es le lire! 
rnque, qui a quitté Belgrade hier soi r, 
M. le dl', Miloslav Niederle, l'émi-
nent seéiètaire général de la Petite 
Entente économique, a donné une dé-
claration sur les résultats obtenus: 

,,Nous 11011s sommes pa~Jaitemenl 
e111end11s à Belgrade, en q11elques 
fc•,rrs . a-t-il dit. Nos rapports écono-
111;q11es devie1111e11t d' a11née en année 
pl11S intimes. La PeJite Ente11le est 1111 
vrai hfoc éco11omiq11e. No11J aJ101Zs ,.-t-
lemf notre but, en réalisant l'1111ité 
économiq1re de la Petite Entenfi'. 
BM11co11p de choses ' 0111 hé accom. 
phn au co11rs des tn/is demières a11-
11ées," 

La convention 
roumanoNyougoslave 

sur le pétrole 
011 111a11de de B11care1t: • 
Les négociations qui ont eu lieu 

entre;: Ja délégation yougoslave et les 
représentants du gouvernement rou-
main, SllC la questi("" d.e J'échange <lu 
pétrole er du cuivre, ont pris fin et 
Je texte de la convention a été éla-
boré. 

Suivant cet accord, la Roumanie 
ass~rern la livraison à la Yougoslavie 
àe~ quantités nécessaires de benzine, 
d'huile lourde et autres dérivés du 
naphte, atteignant le chiffe~ de 
10.000 wagons par an. Les p rix en 
seront fixés par les ministres du Com-
merce des deux pays. Les IT'èmes dis-
positions sont valables pour la livrai-
son du cuivre par la Yougosl1vie à la 
Roumanie. On attend à Bucarest la 
répon5e du gouvernement you12:osla-
vc, puis il stra procédé à la signa-
ture de cette importante convention. 

~·_ Crédit Foncier .iu Royaume de Yougoslav·e
0

· 

llnclennement Uprava Fondova) 
·,ondé en 1862 ,, 

Siège à Belgrade 
Succuniles: Zagreb, Ljubljana, Cetinje, Sarajevo, Split, SkoplJe, NIi 

et Novi-Sad, 
V 

Aaaaces: KraauJevac, ValJevo, Cacak, Zemun, Petrovgrad 
BltolJ, PriJepolje ~• Banja Luka. 

• 
L'activité principale de la Banque: 

La Banque fait toutes opérations sur les fonds d'Etat : les capitaux dé 
pupfffes, les dépôts, les fonds des églises, des monastères, des communes, les 
1~ divers, etc. 

Emet les obligations et les lettres de gage. 
~çolt les d~ d'épargne. 
Accorde des emprunts hypothécaires aux communes cf aux admini-

strdons autonomes sur les taxes et lés revenus. 
Pournlt Ie.s re.s.sourcc.s financières aux coopératives hydrauliques. 
Bscompte les effets des institutions bancaires. 
Proc~e au ..,lombard" des valeurs d'Etat, des actions de la Banque 

Maftoftal6 ef de la Banque Agricole Privilégiée et des Bons du trésor du Mini-
.._.. .. PlaaAeu. 

Bscompte les eoupoAS gagés de l'emprunt en doUars SeHomann). 

La ~ements du Crédit Foncier sont garantis par l'Etat 
Pour toua les renseignements s'adresser: 

• cr.ldU Fonder du Royaume de 
6. Belgrade 

·• A ses succursales. 

Yougoslc.vle 

Stamparija .,Planeto", Uskocka 8, Beograd, Vlgsnik Srêten Il. 9bradovié 

.. 
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